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IMren  d*Approb<^tion 

De  s.  Em .  l«  CArdini^l  BEGIN 


ARCHEVECHE 

DB 

QUEBEC 
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Quitte»  ie  il  Dkmhrt. 


Révéi  »'\  Père  Ma  ie- Clément.  A.A..D.D. 
CoUtge  dt  l  '  Assomption , 

WORCB8TB».  MAM. 

Mon  Révérend  Père, 

Lee  inventlont  de  votre  sèle  sont  inKénientet; 
elles  semblent  inspirées  par  le  Coenr  dn  divin  Mettre 
dont  vous  vottles ,  A  bon  droit .  faire  le  guide  unique 
des  Ames  pieuses .  «près  avoir  bénéficié  vous  -  même . 
le  premier .  de  sa  salutaire  direction . 

Après  avoir  dorné  A  vos  frères  dans  le  sacerdoce  . 
par  /  'Archtcomfrin'^  de  Prière  et  de  Pénitence  :  La  Joua  - 

HBB   KBPARATBICB   DU   PrBTKB.    VOici  QU»   VOUS   COU- 

viez.  A  leur  tour,  les  Ames  religieuses  A    la:    Vib 
D  '  Umov  AVBC  LB  Sacbb  Cobuk  . 

A  la  base  du  programme  que  vous  leur  traces ,  vous 
posez  deux  principes  aussi  lumineux  que  solides .  Puis 
vous  entres  dans  le  vif  de  la  pratique  par  le  détail 
d  '  une  de  ces  Journées  dont  la  vie  religieuse  n  '  est  que 
la  répétition  et  qui ,  par  lA  même ,  sembleraient ,  au 
regard  inexpérimenté ,  condamnées  A 1  '  uniformité ,  A  la 
routine.  Appréht ^^ ^.  on  vaine ,  assurément:  car,  de 
même  que  dans  1  '  ordre  matériel  les  jours  se  suivent  et 
ne  se  ressemblent  pas ,  grAce  aux  influences  multiples 
du  soleil ,  de  même  dans  la  Journée  consacrée  A  Dieu . 


«- 
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vivifié*  et  Olumlnée  parlei  rayons  du  Soleil  de  Justice , 
chaque  parole ,  chaque  action  faite  avec  pureté  d  '  Inten- 
tion ,  prend  une  allure  et  une  saveur  qui  excluent  tout 
danser  de  monotonie  et  de  dégroût . 

Vos  précieux  opuscules  Indiquent,  sans  doute,  les 
mimes  moyens  de  sanctification  et  de  perfection  qui  ont 
déjà  été  enseisrnés  par  les  maîtres  de  la  vie  spirituelle . 
mais  Ils  mettent  aussi  en  évidence  le  côté  prépondérant 
et  plus  éclatant  du  Coeur  Sacre  de  Jésu."  .  de  Celui  qui 
a  proclamé  hautement  la  douceur  de  son  joug  et  qui 
donne  aux  flmes  relisrieuses  désireuses  de  le  suivre  une 
onction  qui  les  attire  et  les  encourage .  A  cette  Infiu- 
ence  toute  puissante,  quelle  ftme  pourrait  résister? 
"Sic  kos  amantem  qdis  non  rbdamarbt?" 

€t  vous  avez  condensé  toutes  ces  maximes  de  la 
perfection  sous  le  minuscule  format  d  '  une  plaquette  in 
18 .  vrai  bijou  d  '  impression  typographique  avec  gra- 
vure frontispice  qui  résume,  dans  sa  parfaite  com- 
position .  toute  la  matière  du  traité . 

Agréez,  mon  Révérend  Père,  avec  mes  meiUeurs 
voeux  de  bonheur  et  de  succès  dans  votre  excellente 
œuvre,  l'assurance  de  mon  entier  dévouement 
en  Notre  -  Seigneur . 


*  JiJ:a^.  .^4^,  «w/.  ^ 
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De  S.  G.  H«'   BRUCHESI 


ARCHCVCCHC 

DE 

MONTREAL 

Jt/Tontréat,  U  lo  Dkmbre. 
Mon  Bien  Cher  Père , 

Merci  de  votre  petit  livre.  Je  dirais  volontiers  à 
ceux  qui  le  liront  :  "  Faites  ceci  et  vous  vivrez  .  "  Il 
donne  le  secret  de  la  vraie  piété  et  de  la  vraie  vie . 
L'union  parfaite  et  constante  avec  le  Sacré  Coeur, 
voilà  le  plus  pur  bonheur  qui  puisse  se  goûter  Ici  -  bas . 
N  '  est  •  ce  pas  le  Ciel  commencé  7 
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QvM  c*  Comr  d*  Jinii  dont  vonittM  l'Apair* 
vont  comble  de  tes  plua  pricieuies  f  «veuri . 

•{«    Pavl 
Arehev.  dt  Montréal. 

De  S.  G.  M"'  MATHIEU 
JnbrMaM  et  Ktgli"  • 


ARCHCVECMC 

DC 
1IEOINA .  «ASK .    _       .  -      .         ,  r.i        t— 

Kfgina»  Sask.,  le  14  Décembre. 
Bien  Cher  Pèrs, 

Je  recols  voti  tre .  Que  de  conseils  utiles  vous 
donnez  dans  c^  iietit  Livre  qui  1  '  accompagm*  à 
tous  ceux  qui  aiment  Notre  Divin  Sauveur  et  qui  veulent 
le  servir  de  mieux  en  mieux  ! 

Vous  leur  tracez  une  règle  pratique  ;  or  une  rèele , 
selon  la  maxime  bien  connue  de  St .  AuKustin .  est  "  le 
chemin  qui  conduit  à  Dieu:  Ordo  docit  ad  Deum.  " 

Tous  ceux  qui  voudront  alimenter  leur  vie  spirltn  • 
•lie  par  ces  exercices  de  piété  bien  accomplis  que  vous 
leur  rappelez .  établiront  vers  leurs  ftmes  un  courant 
continu  de  firrftces  et  de  secours  divins ,  qui  les  aideront 
puissamment  à  bien  remplir  leurs  devoirs  et  à  avancer 
dans  la  perfection . 

Je  vous  félicite  de  tout  coeur  et  je  vous  prie  de  me 

croire , 

Votre  tout  dévoué  : 

ii«  Olivibr  Elzsak 

Archiv.  éâ  Rtgina. 


De  S.  G    M«'  LEGAL 

^nbrUqut  d  '  KdmenhH  . 


AIICHCVCCHK 
D  'KDMONTON 

St.  Albert  (Jlberla),  le  24  Dkmebre. 
Mon  Révérend  et  Bien  Cher  Père , 
J'ai  lu  avec  Intérêt  votre  petit  opuscule  "Vis 
d'Uhiom  avbc  lx  Sackx  CoBnR."£  Je  stiisperinadé 
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que  co  petit  livret  pourra  être  d  '  tia  grand  secoure  atui 
ftmes  reliffleutes .  vlvant'dans  le  cloître,  et  aussi  aux 
tmea  dévotes  vivant  dans  le  monde.  Il  y  a  U  une 
abondance  de  suarsestlons  très  pratiques ,  pour  guider 
1  '  Intellifirence  et  le  coeur .  dans  les  exercices  de  piété  et 
tous  les  travaux  de  la  Journée . 

Je  suis  sûr  que  vous  avez  fait  là  un  travail  très  utile 
et  Je  vous  en  félicite . 

Croyez -mol .  Mon  Révérend  et  Bien  cher  Père , 
Vôtre  tout  dévoué .  en  N .  -  S .  et  M .  I . 

<1f    Bmilb  J  . 

Archev .  d  ^Edmonion . 


De  S.  G.  M»'  ROV 
^nbt)tqut  de  Séleucii.  JuxiJ .  de  QuOtc . 


Ni 


ARCHEVCCHC 

DK 

QUEBCC 

Québtc,  le  i/  Jatrfitr»  içty. 

Mon  Révérend  Père, 

J  '  ai  reçu  avec  reconnaissance  et  lu  avec  Intérêt  et 
édification  la  délicieuse  plaquette  que  vous  destinez 
Aux  Ambs  Rbligibuses  ,  et  qui  porte  le  titre  si  clair 
et  si  compréhensif  "  Vib  d  '  Union  avbc  le  Sacre 
COBUR  ." 

Merci  au  Sacré  Coeur  qui  vous  a  si  visiblement  in- 
spiré, et  merci  à  vous  qui  avez  si  pieusement  et  si 
pratiquement  suivi  l'inspiration  du  divin  amour! 
J  '  estime  que  votre  petit  livre  sera  un  merveilleux  in  - 
strument  de  sanctification  pour  les  âmes  religieuses . 
Il  est  court,  simple,  clair,  lumineux,  pratique,  tout 
imbibé  d 'une  piété  douce ,  forte  et  raisonnable ,  solide- 
ment appuyée  et  allant  droit.au  but . 

Oh  !  combien  Je  souhaite  qu  '  on  le  lise  au  cloître  et 
dans  le  monde ,  que  les  fimes  choisies  se  pénètrent  bien 
de  sa  doctrine  bienfaisante  et  orientent  de  plus  en  plus 
leur  vie  spirituelle  suivant  les  directions  qui  y  sont 
données 


O 
*0- 


o 

-Ofl 


1*0 

o 


-o4« 
o 


Le  Sacré  Coeur  est  content  de  vous,  mon  cher 
Père ,  et  vous  allez  le  faire  entrer  plus  avant  dans  des 
vies  dont  II  veut  être  le  M^tre .  Grâce  à  votre  livre , 
lerè^e  de  ce  Coeur  divin,  plus  connu  dans  ses  exi- 
gences et  dans  ses  bienfaits .  s  '  affermira  et  s  '  étendra 
dans  les  âmes  qui  sont  â  Lui .  Pouvez  -vous  souhaiter , 
et  puis  -je  vous  souhaiter  plus  belle  récompense  ? . . . 
Votre  tout  dévoué  en  N .  S . 

•il  P.  E.  Roy  , 

Archev.  de  SU. 

De  S .  G .  M«'   BERNARD 
EMpit  dt  Saint-  Hjadntbt . 


CVCCHK 

DC 

•AINT- HYACINTHE 

Saint-  Hyadntbe,  l<  16  Décembre. 
Mon  Révérend  Père , 

Quel  beau  petit  livre  vous  avez  écrit  ! 

La"ViK  d'Union  avec  le  Sacre  Coeur"  telle 
Que  vous  la  proposez  aux  âmes  religieuses .  en  vérité , 
c  '  est  la  base  nécessaire  de  toute  perfection .  En  effet . 
vous  appuyez  votre  doctrine  sur  cette  parole  du  M^tre  : 
"  Sans  moi  ,  vous  ne  pouvez  rien  ".  Oui ,  rien ,  voilà 
bien  ce  que  nous  pouvons  sans  Jésus  ;  parce  •  que . 
dans  l'ordre  surnaturel,  il  est,  Lui.  le  cep  de  vigne . 
et  nous ,  les  branches .  Par  contre ,  avec  Jésus  rien  ne 
nous  est  impossible .  Chacun  peut  dire ,  comme  St . 
Paul:  "Je  puis  tout  en  celui  qui  me  fortifie",  car  "ce 
n  '  est  pas  moi  qui  vis ,  c  '  est  le  Christ  qui  vit  en  moi  ". 

Ce  principe  bien  établi,  a  vous  était  facile  de 
prouver  que  cette  union  de  l 'âme  avec  Dieu  peut  et  doit 
se  faire  par  la  dévotion  au  Sacré  Coeur .  Vous  avez 
ramené  toute  la  vie  chrétienne  et  religieuse  à  ce  centre 
lumineux  et  vivificateur .  Je  vous  félicite  de  1  '  avoir  fait , 
en  vous  inspirant  toujours  de  l  '  Evangile  et  des  saintes 
Ecritures,  et  en  restant  bien  fid  ie  à  l'enseignement 
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traditionnel  de  1  '  Brllte .  On  ne  rencontre  pat  dans 
votre  livre  de  ces  nouvautéi .  de  cet  alnsnlarltét ,  oft 
1  '  imagination  et  la  tentibillté  ont  trop  lar^e  part ,  et 
d  '  où  le  tens  catholique  est  touvent  absent . 

Je  vous  remercie  de  m  '  avoir  offert  votre  livre  en 
kommaare.  Je  lui  souhaite  une  abondante  diffusion 
pour  le  plus  grand  bien  des  Ames  religieuset .  Veuilles 
m'en  faire  adresser  cinquante  exemplaires  que  je 
serai  heureux  de  distribuer,  autour  de  moi.  pour 
mieux  faire  connidtre  et  aimer  la  Vie  d' Union  avec  te 
Sacré  Coeur . 

Aflrrées .  mon  Révérend  Père ,  1  *  assurance  de  mes 
sentiments  dévoués  en  Notre  •Seiarneur. 

^  Alexis -Xystb 
Ev .  de  Saint  •  Hyacinthe . 
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D«  S.  G.  M««  CLOUTIER 

ETffqut  des  Trois  -  Hi^iins . 


CVCCHC 
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"^ROIS- RIVIERES 

Trois  -  RNitres ,  le  14  Décembre. 
Mon  Révérend  Père . 

La  Vie  d  '  Union  avec  Dieu  est  la  vie  du  ciel .  La 
mettre  à  la  portée  des  âmes  ici -bas.  ou  la  leur  rendre 
plus  facile ,  c  '  est  un  service  que  rien  ne  saurait  égaler . 

Votre  petit  livre  va  rendre  ce  suprême  service  aux 
imes  religieuses . 

C  '  est  vers  le  Sacré  Coeur  de  Jésus  que  vous  dirigez 
ces  Ames,  c'est  par  lui  que  vous  voulez  les  trans- 
former en  les  lui  unissant . . . 

Votre  livre  est  un  Vadb-Mbcum  des  Ames  reli 
rieuses .    Ou  '  on  le  laisse  remplir  son  rdle .  et  il  opé  - 
rcra  des  merveilles . . . 

Je  lui  souhaite  ce  succès  au  profit  des  âmes  dé  • 
YOtet .  et  pour  la  plut  grande  gloire  de  Dieu . 
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Acrées.  mon  Révérend  Pèr»,  mvec  met  remereta- 
mentt .  rexpre*«lon  de  mes  sentiments  respectueux  et 
dévoués  enN.-S. 

•l"  Phakcois  -  Xavi«»  , 
£9 .  des  TVoi'i  •  Rivièru . 


D«  S.  G.  M«"   EMARD 
E^tit  Yatttifidé. 


CVCCHC 

DC 

VALLCVFICLD 


VaUe^fieïd,  U  23  Dktmbrt. 


Mon  Révérend  Père , 
J  •  al  lu  avec  un  très  vit  ûtérêt  votre  opuscule  "  Vie 
D  «Union  avec  tE  Sache  Coeor  "  que  vous  ave.  écrit 
•péclalement  pour  les  âmes  religieuses .     Et  bleu  cer- 
tainement celles-là  en  tireront  un  grand  profit     oe 
leur  vocation  privilégiée  Invite  à  une  conformité 
constante  et  plus  parfaite  de  tous  leurs  sentiments  t.    * 
leurs  actes  avec  les  affections  et  les  »o»^«°"**  f" 
Sacré  Coeur .  et  par  là  même .  votre  travaU  aura  f  «It  un 
très  grand  bien.     Mais   j'estime  que  U  lecture  et 
1  •  étude  qu  •  en  pourront  faire  les  chrétiens  «rieux  dans 
le  monde,  je  veux  dire  ceux  qui  ne  redoutent  point  les 
efforts  exigés  par  la  vie  surnaturelle .  même  en  dehors 
de  la  vie  religieuse .  trouveront  jouissance  et  avantage 
à  se  pénétrer  de  la  doctrine  et  de  la  direction  conte- 
nues dans  ce  livret.     U  est  vraiment  avec  toute  la 
beauté  de  son  objet,  à  la  portée  de  tous,  et  je  lui 
souhaite  la  plus  grande  diffusion . 

Je  suis  bien  véritablement .  Mon  Révérend  Père , 
Votre  tout  dévoué  en  Notre  -Seigneur , 

i|i    Joseph  Mbdax». 
Ev.de  Vlleptùld. 
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D«  s .  G .  M»'  FORBES 
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«lOLICTTI 


Jolidk,  It  i)  Dkmhrt. 


Mon  Révérend  Père, 

J  '  accueille  avec  joie  et  reconnaissance  votre  gra- 
cieux peHt  livre:  "Aux  Ambs  Reuoieusbs.  La  Vik 
D'Urnow  AVEC  LE  Sacbb  Coeur."  J'apprécie  ce 
pieux  travail,  très  substantiel  dans  sa  concision,  et 
appelé  à  faire  beaucoup  de  bien  à  ceux  et  à  ceUes  à  oui 
il  est  destiné . 

Auries  -  vous  1  '  obligeance  de  m  '  en  faire  parvenir 
50  exemplaires  avec  la  facture  ? 

Me  recommandant  à  vos  bonnes  prières ,  et  bénis- 
sant votre  oeuvre  d  '  apostolat  du  Sacré  Coeur,  Je  de- 
meure ,  •  j    «« 

Votre  religieusement  dévoué, 

•i*   Guillaume, 
Ev.  de  Joliette. 

De  S.  G.  M«'  GAUTHIER 
BiMqyt  Juxll .  de  Montréal. 


ARCHKVCCHK 
OC 
MONTRCAL 

Mon  Cher  Père.     ^""^^'^^  ''  ''  ^^"'^'^' 

..*Lf  *"."'**'  "°  """  ^'"'•'^  •*  °°«  «^■»'>«  «Ufication 
votre  dernier  opuscule  :  Vie  d  '  Union  avec  le  Sacre 

Coeur  .  n  contient  des  trésors  de  doctrine  qui  ne  man- 
queront pas  de  faire  le  plus  irrand  bien.  Envoyes-môi 
aw  exemptât  res  avec  la  facture .  '       «"i 

Bien  affectueusement  vôtre , 

•|i     Gbo&gbs  . 
Ev.  de  Philiépopoiù . 
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D«  s    G.  M«'  LABRECQUE 

eMqwt  4t  ChimMml . 


KVCCHK 

DE 

CHICOUTIMI 

CbicouUmi,  le  13  Décembre. 
Mon  Révérend  Père. 

Je  suis  heureux  de  recommander  votre  opuscule 
"ViB  d'Union  avpc  lk  Sacre  Coeur".  Je  le  crois 
propre  à  faire  uu  srrand  bien  à  toutes  les  ftmes 
religieuses  en  les  excitant  à  la  parfaite  observance  de  la 
rèffle.  Les  excellents  conseils  qu'U  contient  les 
aideront  efficacement  à  vivifier  toute  leur  vie  par  un 
vrai  et  généreux  amour  pour  1.;  Sacré  Coeur. 

Je  bénis  donc  votre  oeuvre  et  lui  souhaite  le  succès 
qu  '  elle  mérlto . 

Veuilles  agréer  l' assurance  de  mon  entier  dévoue- 
ment en  Jésus  •  Christ . 

^  Michel  •  Thomas  . 
Ev.  de  Chicoutimi. 
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De  S     G    Mgr  LAROCQUE 

£M7»(  de  Sbtrbnokt . 
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SHKRBROOKK 


Sherbrooke»  le  2j;  Janifier,  1Ç17. 


Mon  Révérend  Père . 
Vous  ne  vous  êtes  pas  trompé  :  c  '  est  bien  un  i>eu 
le  mauvais  état  de  ma  santé  mais  plus  encore  la  pé* 
nurle  de  loisirs  qui  fait  si  tardif  le  cordial  remerciement 
que  je  vous  devais  Ipour  votre  opuscule:  "Vzb 
D  'Union  avec  le  Sacre  Coecr",  dont  vous  aves  en 
1  '  amabilité  de  me  faire  tenir  un  exemplaire . 
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U-.  ^°*'' ^"*  "^®  "*  destiné  surtout  aux  ftmes  re- 
isrfeuses  qui.  par  le  fait  même  de  leur  vocation,  te 
tiennent  obllfirée»  de  tendre  à  la  perfection.  Or.  ten- 
dre à  la  perfection .  c  'est  chercher  à  se  rapprocher  de 
plus  en  plus  de  Dieu  par  l'esprit,  le  coeur,  la 
volonté.  C'est  vouloir,  par  l'effort  de  chaque  jour, 
vivre  d  une  union  plus  Intime  avec  Dieu .  dans  une 
conformité .  toujours  progressive .  de  pensées .  de  sen  - 
tlments  et  de  vouloirs .  dont  l'unique  rèrle  veut  être  le 
bon  plaisir  de  Dieu . 

A  ces  ftmes  religieuses .  avides  de  perfection .  votre 
opuscule,  mon  R.  Père,  a  le  «rrand  mérite,  à  mon 
humble  avis,  de  dire  dans  un  lansrasre  clair  et  précis, 
avec  une  doctrine  solidement  appuyée,  comment  eUes 
peuvent  et  même  doivent  recourir  à  la  vie  d  '  union  avec 
le  Sacré  Coeur  comme  à  un  moyen  sûr  de  réaliser  leurs 
pieuses  et  saintes  aspirations.  Et.  pour  leur  faciliter 
la  pratique  de  cette  vie  d'union  avec  le  Sacré  Coeur- 
vous  leur  en  donnez  ce  que  j  '  appellerai  volontiers  la 
FORMULE  qui .  appliquée  à  tous  les  exercices  de  chaque 
jour,  leur  assurera  la  plus  grande  fécondité  de  sanctifi- 
cation personneUe  et  de  mérites  pour  le  Ciel . 

Votre  petit  livre,  vous  pouvez  bien  le  croire,  sera 
bien  accueiUi:  il  sera  apprécié  et  goûté  par  ces  ftmes 
religieuses  qui  auront  la  bonne  fortune  d'en  faire 
osage.  Et  comment  pourrait -U  en  être  autrement 
quand  eUes  savent  les  paroles  aussi  extraordinaires 
que  consolantes .  tombées  des  lèvres  de  1  '  incomparf.ole 
confidente  du  Sacré  Coeur  que  fut  la  Bienheureuse 
Marguerite  -  Marie  :  "  Je  ne  sache  tas .  disait  -elle .  gu  '  il 
y  ait  nul  exercice  de  dévotion  dans  la  vie  spirituelle  qui 
soit  Plus  Propre  à  élever,  en  Peu  de  temps,  une  âme  à  la 
Plus  haute  Perfection  que  la  dévotion  au  Sacré  Coeur .  '  ' 

A  cette  grande  cause  du  Sacré  Coeur  mieux  connue 
et  mieux  aimée,  gardez,  mon  R.  Père,  l'eflfort  per- 
sévérantde  votre  dévouement.  Vous  lui  avez  con- 
sacré  votre  voix  dans  les  chaires  de  nos  églises  :  vous 
avez  raison  de  lui  vouer  aussi  votre  plume . 

Que  le  Sacré  Coeur  bénisse  et  féconde  votre  travail 
pour  bftter  1  '  établissement  de  son  règne  de  bienfaisance 
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•t  de  pals  daai  les  coeurs ,  dans  les  familles ,  dans  le 
monde  entier!  Qu'il  bénisse  spécialement  votre 
"  Vis  d  '  Union  "  et  la  fasse  arriver  à  toutes  les  ftmes 
religieuses  pour  que .  par  elles ,  Il  soit  aimé  et  glorifié 
dnvantaffe  ! 

Agréez  ,  mon  R.  Père,  l'assurance  de  mes  senti- 
ments respectueux  et  tout  dévoués  en  Jésus  et  Marie 
Immaculée  : 

'if  Paul 
Evgue  de  Sherbrooke . 


De  S.  G.  M«'  PASCAL,  O.  M.  I. 

Epique*  PriiKt-Jlhtrt. 


KVKCHC 
DK 
PRINCK  -  ALBERT 


Prince- Albert,  le  15  Décembre. 

Mon  Révérend  Père , 

Je  viens  de  recevoir  votre  opuscule  :  "Vis  d  '  Union 
▲VBC  LB  Sacrb  Cobub,"  adressé  aux  âmes 
religieuses . 

Ce  livre,  mon  Révérend  Père,  que  je  viens  de 
parcourir .  quoique  rapidement .  est  appelé  à  faire  un 
crand  bien .  Son  format  est  très  modeste ,  mais  c  '  est 
une  mine  précieuse ,  un  trésor  riche  de  Kiftces  et  de 
mérites .  Je  le  voudrais  entre  les  mains  de  toutes  les 
ftmes  reliffienses  de  mon  Diocèse  et  je  suis  certain 
qu  '  il  leur  serait  d  '  un  grand  secours  pour  acquérir .  ou 
au  moins  progresser ,  dans  cette  voie  de  perfection  à 
laquelle  elles  ont  été  appelées . 

Le  Sacré  Coeur  et  son  Auguste  Mère  Marie  Im  • 
maculée  vous  combleront  de  grâces  pour  le  bien  que 
votre  livre  ne  manquera  pas  de  produire . 
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Rec«VM.  mon  cher  Père,  avec  mai  melUeiirs 
ramerclementi  1  •  expression  de  mon  respect  et  de  mon 
dévonement  dans  le  Sacré  Coeur. 

Votre  humble  frère . 

•i«  AI.BBRT.  O.  ll.I. 
Ev".  de  Princê  -  Albert . 

De  S.  G    n«'  CHARLEBOIS,  O.  M.  I. 
Yk.  Jlooa.  diKtnkiMB. 


VIC4 


DE 
KKCWATIN 


Le-  Pas,  Man .  le  2  Dkmbre. 

Bien  Cher  Père, 

Je  suis  heureux  d  '  accuser  réception  de  votre  petit 
opuscule  "ViB  d'Union  avec  lb  Sacrb  Coeub." 
Je  r  ai  lu  avec  la  plus  grande  édification .  C  '  est  un 
vrai  "Vade  Mecum."  Il  y  a  peu  de  volume,  mais 
beaucoup  de  matière .  On  y  trouve  le  secret  de  la 
parfaite  sainteté .  Vous  auries  pu  finir  par  ces  paroles  : 
"  Pac  hoc  et  vives." 

Il  est  à  souhaiter  que  ce  Livret  soit  entre  les  mains 
de  toutes  les  personnes  consacrées  à  Dieu  et  même  de 
tous  les  fidèles .  VeuiUez  m  '  en  envoyer  immédiate- 
ment trots  douzaines  d* exemplaires . 

Daismez  aarréer .  Cher  Père,  avec  mes  félicitations , 
1  '  hommaare  de  mon  entier  dévouement . 

tfi  Ovide  , 
Vie.  APott.  de  Keewaiiu. 
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De  M»'  C.  A.  MARDIS.  "^    G 
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Québec,  te  14  Décembre. 


Cher  et  Vénéré  Père . 

De  votre  admirable  petit  livre  "Vis  d'Union 
AVBC  LB  Sacrb  Cobuk*'  t'échappe  un  ardme  mya* 
tiqae ,  un  parfum  délicat  de  la  plus  douce  et  touchante 
piété .  fruits  du  sèle  de  votre  propre  ftme  si  éminem  • 
ment  sacerdotale  et  relisrleuse . . . 

La  sruerre  que  vous  entreprenez  contre  l'indifférence 
des  coeurs  catholiques  envers  le  Sacré  Cceur  est  une 
croisade  qui  se  terminera  par  une  triomphante  victoire  : 
si  je  puis  seconder  votre  zèle ,  je  Ir,  ferai  de  rrand  coeur . 

Croyez ,  Mon  Révérend  Père ,  aux  sentiments  les 
plus  sincères  et  les  plus  dévoués  de  mon  coeur. 

(  MoB .  )  C .  A .  Mardis  .  V.  G . 
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De  M"'  Louis  Ade .  PAQUET 


aRANO  SCMINAIRt 
DE 
QUEBEC 


Québec»  le  15  Décembre. 


Révérend  et  Cher  Père , 

Depuis  que  le  Disciple  bien -aimé  eut  la  joie  de 
reposer  sa  tête  sur  la  poitrine  dt  S  \nveur ,  le  Coeur 
Sacré  de  Jésus  a  toujours  été  1  '  asile  préféré  des  flmes 
relisrleuses . 

Toutefois .  dans  les  temps  modernes .  par  un  des  • 
sein  de  miséricordieuse  sasresse ,  Dieu  a  voulu  que 
cette  dévotion  au  Coeur  du  Plis  prit  des  proportions 
nouvelles  et  embrasflt  le  monde  de  flammes  plus 
larses  et  plus  vives . 
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.  .u  ^.'  '^*'°*  •"  *••  •dinlr«bl«i  révilatlOBs  faltM  à 
I  hntnbl*  vi«,ff,  d»  P«r«y -!•  -  Monlal  •t  1«  moavemrat 

v*!I  H!?"  ''"'  •'•»  ••*  «'^  <»«n«  tout.  l'EglIte. 
votre  Vi»  D'Uwoif  av»c  l>  Sackb  Cobub"  «it 
on  dea  fraltt  d«  cette  pieate  et  féconde  «ermiaatlon . 

Von»  préientes  mus  ftmes.  tartout  aos  flraei 
aevotes.  on  code  de  leurs  devolrt ,- devoirs  de  né- 
cessité,- devoirs  de  perfection,  envers  le  Coeur  divin 
qui  est  le  foyer  de  notre  vie  surnaturelle  et  duquel  nous 
tirons  d'autant  plus  de  grAces  que  nous  lui  sommes 
plus  étroitement  unis . 

Je  vous  félicite  de  ce  beau  travail .  Il  fera  oeuvre 
de  bien  et  de  salut .  Grâce  à  votre  opuscule  si  plein  et 
•I  Clair .  on  comprendra  mieux  pourquoi  le  chrétien  doit 
rester  uni  à  Jésus  et  mêler  en  quelque  sorte  sa  vie  A  la 
vie  de  Son  Coeur  adorable . 

Ce  sera  Ici -bas  votre  meilleure  récompense. 

Aarréei,  Révérend  et  cher  Père,  avec  mes  remer- 
ciements pour  l'envoi  d'un  exemplaire,  l'expression 
de  mes  sentiments  rellirleusement  dévoués . 

(MoK.)  Louis  Ade.  Paqdet. 
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jg  lEN  d'Autres  lettres,  de  Supé- 
rieurs et  Supérieures  de  Com- 
munAutés,  de  prêtres  séculiers  et 
réguliers,  nous  sont  pAn7enues  —  toutes 
si  bienVeilUntes  et  si  f  AVorAbles  pour  U 
">7r  D'UWON"/—  U  CAdre  res- 
treint de  ce  petit  Volume  ne  nous 
permet  pAs  de  les  publier ,  mAis  l'Au- 
teur tient  h,  dire  ici,  X  chAcun  de 
"CES  AMIS,"  son  meilleur  sMercH 
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Â'^j^.eU-Frôijso» 


DE  PAROLE  authcntUlUM  d«  Notre  -  Seigneur, 
rapportées  par  la  Sainte  qui  les  a  entendues . 
nous  pouvons  conclure  trois  choses  : 

I.     )UB  LB  Sackb  Coeur  aimb  d'un  a- 

MO  Ja    IMMENSB        HRTAINRS    AMB8  . 

II.  Qu'il  comptb  sur  elles  pour  le 
consoler  et  suppleer  a  cb  que 
d'autres  ne  lui  accordent  pas. 

III.  Qu'il  désire  qub  ce  "retour  d'a- 
mour" SE  FASSE  PAR  SON  SaCRB 
Coeur. 

Voici  — glanées  parmi  tant  d'autres— quelques-unes 
de  ces  paroles  probantes ,  exttaltes  des  écrits  de  la 
Bienheureuse  Marguerite  -  Marie  . 

i  .  Jtpmdstanldt  plaisir  à  Mrhn  coeur.  <pit  Ji  itax 
mt  mettre  f     i  place  et  te  serfir  de  Coeur . 

Sijen'atfaispas  institué  ce  Sacrement  d'amour.  Je  le  finds 
maintenant  pour  de-ienir  ton  iliment,  pour  a^foir  le  plaisir  de 
loger  dans  ton  âme  et  de  prendre  mon  repos  dans  ton  coeur . 

2  .  L'ingratitude  des  hommes  m'est  plus  sensible  que  tout 
ce  que  J'ai  souffert  dans  m  Passion .  S'ils  me  rendaient  quel  - 
que  retour  d'amour.  J'estimerais  peu  tout  ce  que  J'ai  souffert  pour 
eux,  et  Je  ihudrais,  s'il  u pouvait,  en  souffrir  da-iantage. 
Mais  ils  n  'ont  que  des/Mdeurs  et  des  rebuts  pour  tous  mes  em- 
pressements à  leur  faire  du  bien .  Toi .  du  moins ,  donne  •  moi 
cette  Joie  de  suppUer  à  leur  ingratitude  autant  que  tu  peux  en  On 
capable. 

Je  iMens  te  trowkr  pour  que  tu  m 'arracha  ces  épines .  qui  ont 
Menjbncées  dans  ma  tOe  peur  um  épousi  tnjul^ , 
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3  ■  Mon  amour  m'a  hmtfail  taerijkr  pour  Its  tommes  uns 
^'/Is  mt  mdat  de  retour;  mais  Je  j>eux  que  tu  supplées  à  leur 
ingratitude,  par  les  mérites  de  mon  Sacré  Coeur . 

Cet  parolet  ont  été  dites  k  la  Bienheureuse  Mar- 
guerite -  Marie ,  mais  elles  ns  s'arrêtent  point  i  elle . 

U sainte  Visitandine ,  tes  écrits  l'attestent,  n'a  été 
que  l'intermédiaire,  le  porte  -  parole ,  le  hérault  du 
Maître  pour  répéter  au  monde  -  et  d'une  façon  spé  - 
ciale  auK  âmes  religieuses  —  les  desseins ,  les  plant 
d'amour  que  ton  Coeur  formait  en  leur  faveur . 

Ellet  autti ,  let  PrIVilégiéet  det  couVentt ,  tont  Im- 
mentémcnt  aiméet  par  le  Sacré  Coeur . 

Elles  aussi ,  le  Maître  les  appelle  pour  compenser 
ce  que  le  monde  lui  refuse . 

Elles  encore  doivent  être  les  premières  à  réaliser  le 
désir  de  Notre  -  Seigneur  en  Imprégnant  leur  Vie 
toute  entière  de  la  dévotion  à  son  Sacré  Coeur . 

Comment  cela  se  fera  -  t  -  Il  7  Comment  l'âme  re- 
ligieuse réussira  - 1  -  elle  â  réaliser  dans  sa  Vie  de  cha- 
que jour  ces  désirs  du  Sacré  Coeur  sur  elle  7 

Par  deujc  moyens  : 

Premièrement:  par  la  parfaite  observance 

DB    LA    REGLE. 

Deuxièmement:  en  s'bfforçant  de  vivipibr 

LA  vie  REGULIERE   PAR   UN  VRAI  ET  GE- 
NEREUX AMOUR  POUR  LE   SACRE  COEUR. 

Nous  disons  d'abord  que  pour  réaliser  les  désirs  du 
Sacré  Coeur ,  il  faut  :  ' La  parfaite obsir\)ance  de  la  Règle.. 

U,  en  effet,  se  trouve  la  Vraie  source  de  sanctifi- 
cation pour  l  '  âme  religieuse . 

Toutefois .  remarquons  -  le ,  même  cette  Vie ,  mar  - 
quée  par  la  parfaite  observance  de  la  Rigle  .  a  besoin 
encore  d  '  être  fijcée  dana  bien  des  détails .    Ce  point 


ssos 


•»©. 


•    ••ecc**«««A****«<>Ooo»   • 


1^ 


^. 


I        * 


est  Uin<  l  1  '  Initiative  penonncllc  «t ,    par  eons4  - 
quant ,  demanda  h  itre  préciaé . 

Centlatwna  •  la  I 

La  Règle  établit  l'heure  du  lever;  i  chaque  Imc 

de  f  iicer  comment  la  aanctif  ier . 

La  Règle  prescrit  un  temps  pour  I  '  oraison  et  la 
prière  Vocale;  i  chacun  le  soin  de  déterminer  tes 
moyens  i  prendre  pour  Vaincre  les  obstacles  et  en  ti  - 
rer  le  meilleur  profit . 

La  Règle  indique  le  genre  et  les  heures  de  travail; 
à  chacun  de  s  '  ingénier  pour  leur  faire  produire  le 
cent  pour  un . 

La  Règle  encore  laissera  ça  et  U  quelques  moments 
libres  ;  s  '  lis  sont  abandonnés  au  caprice ,  ils  seront 
perdus  ,  gaspillés  ,  la  plupart  du  temps . 

C  '  est  donc  bien  évident ,  I  '  initiative  personnelle 
joue  un  rôle  important ,  même  dans  la  Vie  régulière . 
Grâce  à  elle ,  tout  ce  qui  sentirait  le  Vague ,  I  '  in  - 
déterminé ,  est  éliminé  .  Tout  est  préVu  et  arrêté 
d  '  avance  et  ainsi ,  que  de  temps  I  '  on  sauVe  dans  une 
Journée  !  Que  de  choses  se  font ,  que  de  prières  se 
disent ,  que  d  '  actes  surnaturels  «  de  plus  *  s 'amas  - 
sent.  Dès  lors,  grâce  â  cette  Vie,  que  de  tré- 
sors immenses  pour  le  Ciel  peuvent  s'acquérir  et  qui 
Jamais ,  sana  cela ,  n'auraient  été  gagnés .  Oh  !  si  on 
V  pensait  comme  les  Saints  1  . . . 

En  second  lieu ,  nous  disons  que  I  '  ftme  religieuse , 
pour  réaiiaer  les  désirs  du  Divin  Maître  :  '  Dcit  s  '  tf- 
Jbnar  de  "M-Ufitr  sa  V/>  réguUin  par  un  ^rai  et  gèiéreux  amnr 
pour  le  Sacré  Coeur.» 

Faire  ainsi ,  c  '  est ,  en  effet ,  donner  i  sa  Vie  la 
caractéristique  que  Dieu  lui  désire ,  c'  est  lui  com  - 
muniquer  pour  «  principe  Vital  *  I  '  amour  du  Sacré 
Coeur ,  ce  moyen  providentiel  dont  Notre  -  Seigneur 
Veut  se  servir  de  nos  Jours,  Il  l'a  dit,  pour  régé- 
nérer les  Imes.  C  est  enfin ,  en  correspondant  aux 
désirs  de  Notre  -  Seigneur  relatifs  à  son  Sacré  Coeur , 
s  '  assurer  la  droit  d  '  avoir  part  à  ses  Promesses . 
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Oh  1  les  Promettes  du  Sacré  Coeur  i  Que  ne  tont- 
cllct  mieux  connues  et  plut  médltéet,  m«r  e  dant 
let  couvents  ! .  . .  Elles  répondent  i  tous  Ut  besoins 
det  ftmet  Ici  -  bat .  Elles  nout  donnent  det  gages  ex  - 
traordlnatres  de  sanctification  et  de  perfection  .  Ne 
Vont  -  elles  pas  jusqu  '  i  nous  parler  de  prédestination 
et  de  salut  !  .  . . 

'  Ils  ne  mourront  pas  dans  ma  disgrâce .  ' 

'Je  serai  leur  refuge  assuré  pendant  la  ^ie  et  à  l  '  beun  de  la 
mort .'.  . 

Est  -  ce  assez  grand ,  est  -  ce  assez  beau  ?  .  .  . 

En  résumé  donc,  tâcher  d  '  amener  les  âmes  religi  - 
euses : 

i)    ^  une  exacte  obser/ance  de  la  l^ùgle . 

i)    A  une  juste  idée  sur  le  rôle  de  I  '  iniliati'ie  personndie 
dan  la  V/V  r/guliire.  enfin  : 

S  )    A  tout  iKififier  dans  leur  V/>  par  I  '  amour  du  Sacré 
Coeur. 

VoiU  le  but  précis  de  ce  petit  LiVre .  Noi-t  le  dé  - 
posons  dans  les  matas  Virginales  de  >tarie .  Qu'Elit 
le  fasse  reposer  sur  son  Coeur  si  pur ,  puis  1  '  envoie 
Elle  -  même  dans  les  couVents ,  pour  remplir  sa  douce 
mission . 

Ainsi ,  nous  en  avons  1  '  espoir ,  la  :  "  Vie  d  *  Uni  - 
ON"  contribuera ,  pour  ta  petite  part,  à  faire  aimer  et 
glorifier  le  Divin  Coeur . 

0  Jétut,  Rot  de  la  Vie  Rellgleute,  Vout 
autal,  bénlttez  cet  paget!  Faltet-y  tomber  une 
flamme  de  Votre  Stcré  Coeur ,  afin  qu  '  ellet  devien- 
nent pour  Vot  Priviléglét  det  couvr  .»> .  Lumière 
BT  Vie  ! . . . 
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PSEMIËKi;  PARTIE 

PRINCIPES 

^  VANT   d'entrer  dans  le  détail,  il  est  bon  de 
^«  mettre  Ici  en  lumière  deux  PrincliMs  qui  sont  le 
fondement  de  ce  petit  Livre  et  qui  feront  mieux 
ressortir  sa  raison  d'être  et  sa  portée . 

PREMIER    PRINCIPE. 
C'est  une  indispensable  nécessite  pour  une 

AME  D'BTRB  unie  A   DiBU  . 


^  ETTE   vérité  fondamentale  repose  irxt  les  paroles 
les   plus   explicites    de    Jésus,  rapportées    dans 
1  '  Bvansrlle . 

Voici  ces  paroles:  "Sans  moi,  vous    lu  Couves,  rùn 
fairt  ;  sine  me  .  nihil  potestis  pacbrb  .  "  (  Jo  .  IS  .55  ) 
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Pois ,  et  Ici ,  c'est  la  mCme  vérité  daai  tm  exemple  lu- 
mineux :"Jâ  suis  leeeàde  vigng ,  dit  Jéius  à  ses  ApOtret , 
et  vous  ttu  les  tranches,-  y.:o  »vu  vit»,  vos  palmi- 
TES."    (Ibld.) 

Ces  claires  et  si  srraves  affirmations  du  Sauveur  ne 
sont  pas  assez  considérées  ni  iiesées ,  et  voilà  pourquoi 
la  vérité  qu'elles  expriment  est  si  peu  comprise  et  si  peu 
pratiquée .  Elles  disent  incontestablement  que  partout 
où  ne  se  trouve  pas  Jésus  -  Christ ,  là  c'est  la  stérilité . 
Tout  ce  à  quoi  Lui  n ' est  pas  mêlé,  tout  ce  qui  n'est 
pas  centralisé  en  Lui ,  tout  cela  ce  n'est  rien ,  "  JVt'hil  /  " 

Par  conséquent .  toute  activité  qui  n  '  est  pas  unie  au 
Christ ,  supposez  -  la  aussi  énergique ,  aussi  intense , 
aussi  multiple  que  vous  voulez,  si  elle  n'est  pas  vivi- 
fiée par  le  Christ .  elle  n'est  rien,  "Nihil"/ 

Que  de  choses ,  dès  lors ,  que  d'œuvres ,  que  de  suc  - 
ces,  que  de  triomphes,  dont  tout  le  monde  parle, 
qu'on  loue ,  qu'on  vante ,  qu'on  applaudit  et  qu'on  ad  - 
mire .  et  qui  en  réalité .  ne  sont  rien  !  "Nihil/ "  Pour- 
quoi? Parce  que  tout  cela  est  le  produit  de  l'intérêt 
ou  de  l'amour  propre,  d'une  orsrueillense  suffisance 
ou  delà  confiance  dans  ses  talents .  de  la  soif  du  succès 
ou  du  désir  de  la  gloire  ,  mais  le  Christ  ne  s'y  "ve 
pas!    Or  le   Christ  a  dit:  "  Sans  moi ,  vous  n  >tM 

rien  ;  sine  me  nihii.  !  " 

"  Rien  "  au  vrai  point  de  vue  des  choses .  c'est-à-dire . 
au  point  de  vue  de  l'éternité ,  car  en  face  d'un  Dieu  éter- 
nel et  pour  une  âme  Immortelle .  il  n'y  a  que  "  l'étemel ," 
c'est  -  à  -  dire ,  ce  que  le  temps  ne  i)eut  briser  ni  anéan  - 
tir.  qui  vraiment  est  "quelque  chose." 

Inutile  de  l'étendie,  ioutlle  d'insister,  l'essentiel  est 
là .  dans  ces  paroles  si  simples  et  si  nettes  do  grand 
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Midtre  de  l'univers:  "Sns  moi,  vous  m  pouvtM  rien 
fmirt/'* 

Elles  prouvent  jusqu'à  l'évidence  l'Indispensable 
nécessité  pour  une  ftme  d'être  unie  à  Dieu,  si  vrai- 
ment elle  veut  "être"  et  "valoir"  et  "pouvoir" 
quelque  chose. 

Et  en  effet ,  dès  qu'une  âme  est  unie  au  Christ ,  elle 
devient  capable  de  tout . 

Pourquoi  ?  Parce  que  le  Christ  est  tout  -  puissant  et 
que  ceux  qui  vraiment  sont  unis  à  Lui,  comme  la 
branche  l'est  au  tronc  — et  dans  la  mesure  de  cette 
union  —  participent  à  sa  toute  •  puissance  et  peuvent 
dire  avec  autant  de  raison  que  le  crand  Saint  Paul  '•  "Je 
puis    tout    en  Celui    çui    me   fortifie;  gmnia    fossum 

IN  EO  QUI  ME  CONFORTAT  ,  "      (  PhU  .  4  .  13  .) 

Voilà  la  raison  de  la  fécondité  des  Saints  dans  le 
monde.  Branches  bien  srreffées  sur  le  grand  Cep 
divin ,  la  puissante  sève  du  tronc  circulait  dans  leurs 
veines ,  et  en  faisait  jaillir  la  vie ,  une  vie  aussi  multiple 
que  puissante  !  Jugez  -  en  par  les  œuvres  que  ces  ftmes 
ont  accomplies  ,  elles  tiennent  du  prodiee  !  Oui  I  ils 
pouvaient  bien  redire  le  mot  de  l'Apôtre:  "  Je  puis  tout 
en  Celui  qui  me  fortifie  .  " 

Dans  le  monde  moderne ,  et  hélas  !  n'est-ce  pas  vrai 
souvent  aussi  pour  1  '  activité  de  la  vie  religlerse .  que 
ce  principe  est  méconnu  ! . .  . 

Comme  on  voit  chez  le  grand  nombre  ractivlté  fié- 
vreuse prendre  la  place  de  1  '  action  de  Dieu  !  Dans  ce 
siècle  de  naturalisme,  comme  l'orgueil  humain  faci- 
lement prétend  se  suffire ,  comme  on  parle  i>eu  de  la 
grflce,  comme  ou  fait  peu  de  cas  de  la  prière,  comme  on 
prétend  pouvoir    facilement   se    passer    de    Jésni- 
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Christ  ! . . .  Combien  d'Ames  aujourd'hui  croient  que  le 

succès  d'une  oeuvre  dépend  simplement  ou  du  moins 

avant  tout,  d'une  ineénieuse  oraranisation   ou  de  leur 

activité  personneUe  ou  de  leurs  talents  ! . . .  Etrange  et 

funeste  aberration .  puisque  Jésus  a  dit  :  "  sinb  me  .  wi . 

HIL   POTE8TI8    PACERK  ;    Sans  moi ,  VOUS  nt  PouvtM  ritn 
taire  I  " 

Ames  relifirieuses.  qui  lisez  ces  Hjmes.  oh  !  veiUez  et 
priez,  pour  que  jamais  ne s'émousse  dans  votre  esprit 
et  dans  votre  coeur  cette  double  conviction .  savoir: 

1  )      La  NULLITE  DE  VOTRE  ACTIVITE  ,    LORSOU'ELLB 
EST  SECLB . 

2)     Sa  FOXCB  ET  SA  FECONDITE  ,  LORSQU'BLLB  B8T 
UNIE  A  L'ACTION  DE  JbSUS-ChrIST  ! .  .  , 
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DEUXIEME    PRINCIPE. 

Cbttb  Union  de   l'ame  avec  Dieu  doit  se  rba- 
LisBR  PAR  La  Dévotion  au  Sacre  Coeur. 


p  ouRQuoi  par  la  dévotion  au  Sacré  Coeur  ? 

Parce  que .  depuis  les  apparitions  et  les  révélations 
de  Paray-le-Monial,  une  ère  nouveUe  a  commencé 
dans  l'Eglise .  une  douce  lumière  a  lui.  portant  aux 
âmes  l'annonce  que  Notre  -  Seismeur  Lui  -  même .  entre 
mille  autres  moyens .  avait  spontanément  choisi  la  dé- 
votion à  son  Sacré  Coeur,  "cette  sorte  de  Rédemption 
nouveUe  et  amoureuse .  "  comme  le  moyen  providentiel 
de  renouveler  le  monde ,  dans  ces  derniers  temps . 


Ces  plans  d'amonr  et  de  salut  nous  sont  transmis 
par  les  ftmes  les  plus  dignes  de  foi .  celles  même  qne  le 
Maître  s'est  choisies  comme  Confidentes  de  son  Coeur , 
et  qu'il  a  chargées  de  manifester  au  monde  ses  des- 
seins . 

Ecoutez  ce  qu'elles  disent  : 

La  Bienheureuse  Marsruerite-Marie,  d*abord,  écrit 
ces  extraordinaires  paroles ,  hélas  !  trop  peu  connues , 
trop  peu  comprises  : 

"Je  ne  sache  pas  Qu'il  y  ait  nut  exercice  de  dévotion  dans 
la  vie  spirituelle  gui  soit  plus  propre  à  élever,  en  peu  dt 
temps,  une  âme  à  la  plus  haute  perfection ,  guê  la  dévotion 
au  Sacré  Coeur." 

Une  autre  servante  de  Dieu .  la  Vénérable  Mère  Marie 
de  l'Incarnation ,  écrit  à  son  tour:  "  Parmi  toutes  mes 
pratiques  religieuses ,  il  n'y  en  a  qu'une  seule  qui  doit 
son  inspiration  à  Dieu  lui  -  même ,  c  '  est  la  dévotion  an 
Sacré  Coeur .  Pendant  près  de  trente  ans ,  je  l'ai  prati  • 
quée  et  voici  pour  quelle  raison  .  Un  jour,  pendant  que 
je  priais  le  Père  Etemel  pour  la  conversion  des  pé- 
cheurs ,  je  remarquai  qu'  Il  ne  m'exauçait  pas  comme 
d'habitude .  Je  ne  savais  que  penser ,  quand  une  voix 
Intérieure  me  dit:  "  Demande •  moi , par  le  Coeur  de  Jésus, 
mon  très  aimable  Fils,  c'est  par  Lui  gue  je  t' exauce ' 
rai."  Depuis ,  j'ai  toujours  terminé  mes  dévotions  de 
cette  manière . 

"  Voici  la  prière  que  j*oifreavec  la  plus  ft/ande  con- 
fiance à  Dieu .  " 

"  O  Père  Etemel ,  c'est  par  te  Coeur  de  mon  Jésus ,  ms 
Voie ,  ma  Vérité  et  ma  Vie  que  je  m'approche  de  Voua .  Par 
ce  divin  Coeur ,  je  Vous  adore  pour  tout  ceux  qui  ne  Vous 
adorent  pat;  je  Voui   aime  pour  tout  ceuic  qui  ne  Vous 


•«m«nt  !»•  ;  |«  Vout  reconnais  pour  tous  Us  sVtuglM  volon  > 
telrss  qui ,  par  mépris ,  ne  Vous  reconnsUsant  pM .    J«  v«ux , 
par  es  divin  Coeur,  satisfaire  su  devoir  de  tous  les  mortels! 
t*  fait  «n  esprit  le  tour  du  monde,  pour  ehereher  toutes  les 
âmes  rschet<cs  du  Sang  tris  prèeleuK  de  mon  EpouK ,  afin  de 
satisfaire  pour  toutes .  par  ce  divin  Coeur .    )e  les  embrasse , 
pour  Vous  les  présenter  par  Lui;  et  par  Lui.  Je  Vous  demande 
Uur  conversion .    Eh  !  quoi ,  Père  Etemel .  Voulex  -  Vous  bien 
•ouffrir  qu'elles  ne  connsissent  pas  mon  lésus  et  qu'elles  ne 
Vivent  pas  pour  Celui  qui  est  mort  pour  tous  î     Vous  Voyez .  d 
Divin  Père ,  qu'elles  ne  Vivent  pss  encore .    Ah  I  faites  qu'êl- 
les  Vivent  par  ce  divin  Coeur . . .  " 

Ces  textes  affirment  que  l'union  de  rame  avec  Dien 
doit  se  réaliser >ar  ia  dévotion  au  Sacré  Coeur. 

Ici,  toutefois,  une  autre  question  se  pose:  "Quel 
cachet  cette  dévotion  au  Sacré  Coeur  doit -elle  surtout 
avoir  dans  les  Ames  rellsrieuses.  pour  répondre  an 
désir  du  Maître  7" 

■Ue  doit  réaliser:  l'union  intinte  avec  Lui ,  le  cotmr  à 
coeur  avec  son  Coeur  ! 

Ici  encore ,  nous  avons  le  désir  formel  de  Notre-Sel- 
ameur,  exprimé  par  une  de  ses  Confidentes  de  nos  jours  : 
Sr .  Marie  du  Divin  Coeur .  religieuse  du  Bon  Pasteur 
(1863-1899) 

Voici  une  citation  transcrite  du  beau  livre  qui  racon  - 
te  cette  vie  si  merveilleuse  :    {•  ) 

"Maintenant  que  le  culte  extérieur  (à  ion   divin 
Coeur)  est  introduit  parles  apparitions  à  la  Bse.  Mar- 


(*)   Cl:  VI.  o>  sa.  MARIS  DO  DIVIN  COHUK.  Rellaleu..  dn 
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sruerlte •Marie  et  répandu  partout ,  Il  (  le  S  tcré  Coeur  ) 
veut  aussi  que  le  "culte  intérieur  "  «'établi  ne  de  plus 
en  plus .  c'est  -  à  -  dire .  que  les  flmes  s'habituent  à  s'unir 
intimement  avec  Lui  et  Lui  offrent  leur  cùwit  comme 
demeure .  "  . . 

"  La  vie  d'union  avec  Lui ,  et  cela .  parle  Sacré  Coeur" 
est  donc  ce  que  Jésus  voudrait  voir  se  réaliser  dans  le 
monde  des  âmes  en  général ,  mais .  il  n'y  a  pas  de  dou 
te ,  plus  particulièrement  parmi  les  ftmes  des  Couvents . 
C'est  "  l'idéal  actuel  "  de  Jésus  sur  elles  I 

Toute  ame  religieuse  peut  atteindre  cet  idéal  et  le 
réaliser  dans  ea  vie.  Notre  deuxième  partie  a  pour 
but  d'établir  dans  le  détail  cette  consolante  vérité. 


m  ^^'^ 


M 


,1  ! 


•.'■  l 
:1  i 


D«UXIBMB  PARTIS 

PRATIQUE 
LA  \)IE  D'UNION  avec  le  SACRE  COEUR 

DANS  LE  DETAIL  DE  LA  \>IE  REUGIEUSE 

La  DKVISt  DB  MA  VIB  SBKA  « 

••  TOVr  POUX  LB  COEUR  DB  JBSUS 
PAR  LB  COBUR  IMMACULB  DS  MARtB .  " 

"Ad  Jesdm  pbb  Mabiam." 


LEVER     Comme  celui  de  Jésus.    11  sera:  pr<mpt  et 
reltzteux , 

^r^^l^  ^T^  miséricorde .  à  moins  de  maladie 
TMle  ou  de  dispense  motivie.  (Le  démon,  sur  ce 

£10;?.  .f^"^*"  **  l'imasrlnatlon  si  féconde  en 
musions!)    De  ce  premier  sacrifice  dé^  ndrama 

it^S  '^^l^""  ''^°'*''  ^^P*"  «*  *""«  le  lever 
prompt ,  à  r  heure  précise  f  .  .  . 

^;^°?''^i   ^°*^'  **'***  ^'*"°«'  mamuèrent  le  ré 
c«  m'odéfe?."'  '•  '''^*'  '*-  ''^*-'   J'^^«' 
Mon  premier  acte  sera  le  signe  de  la  croix . 
Met  premjèrea  paroles:  ''Coeur  Sacré  d*JhH,,umt 

Jeformuleral  l'IntenUon  de  sragner  tontM  le.  tadul- 
wnces  que  je  pourrai .  durantle  jour. 


yiE  d'VNION  ti)K  It  SJCRE  COBVKi 
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Je  m'aniral  d'intention  à  toutes  lot  meese*  qui  le  celé- 
breront  danr  l'univers  entier,  à  toutes  les  commu> 
nions ,  à  tous  les  sacrifices  et  actes  d'amour  qui  se  fe* 
ront  par  toute  la  terre . 

Je  ferai  ma  toilette  rapidement ,  sous  les  yeux  de  mon 
antre  gardien .  en  récitant  des  oraisons  jaculatoires  an 
profit  des  ftmes  du  puraratoire .  m'efforcant  dès  l'aurore 
de  soulasrer  ces  chères  flmes  souffrantes . 

Je  penserai  à  ma  communion  : 

"Jbscs  va  vbni»  bixittotI" 


MEDITATION  .  Le  Sacré  Cœur  sans  cesse  était  uni  à 
Dieu,   sans  cesse  en  communication 
avec  Sa  Majesté  Sainte . 

A  l'heure  de  ma  méditation ,  plus  particulièrement.  Je 
devrai  imiter  cette  union . 

Pour  y  parvenir: 

I  •  —  AvAWT  MA  MÉDITATION  ;  Dlctt  exiflre  de  mol  une 
préparation.  C'est  de  cette  préparation  que  parle 
l'Esprit -Saint  quand  II  dit:  "  Avant  de  prier ,  pr^re 
ton  âme  et  ne  sois  pas  comme  un  homme  qui  "tonte  Dieu  ". 

Oue  de  méditations  mal  faites,  parce  qu'elles  ne  sont 
pas  préparées .  Combien  d'âmes  relisrieuses  "  tentent 
ainsi  Dieu  ".  Elles  viennent  pour  méditer  sans  cette 
préparation  exigée  et  elles  s'étonnent  qu'elles  n'y 
réussissent  pas  et  qu'elles  ne  trouvent  pas  dans  l'oral  - 
son  les  fruits  et  le  charme  que  les  Saints  y  ont 
trouvés  ! 

II  y  a  sur  ce  point  deux  efforts  à  faire  : 

a)  La  Préparation  éloignée.  Elle  Implique,  la 
veille .  la  lecture  attentive  du  sujet  et  la  réflexion  sur  les 
résultats  pratiques  que  nous  pouvons  en  retirer. 

b)  La  Préparation  prochaine .  Elle  se  résume  dans 
l'acte  de  foi  euïa.  présence  de  Dieu .  dans  l'acte  d'adoration 
devant  s-  grandeur,  dans  l'acte  de  demande  de  son 
assistance  pour  bien  faire  l'oraison .  car  c'est  là  avant 
tout  un  don  de  Dieu . 


t» 


yiBdUWON  ,M  h  SJCnE  COb'UH 


mon  effort  personnel .  ponr  «pollquer  :  "•'»*»«« 


vérlM 


•  )    Mon  inMiirenc,,  à  bien  conUdérer  !• 
proposée. 

b  )    Ma  volonté ,  à  me  l'appliquer . 

c)    Mon  ««.r.  à  produire  de  sainte,  affections  et  â 
prendre  une  résolution  pratique . 

.Jîl:*f  ■  \~"  •"  **"■  **•  "PP«l«lcl  que  la  dévotion 
senstbie  n'est  pas  aéce.^.lre  dans  l'oraison   ^T. 

..mirenl;:?;^''?^''  °°'"  -'°»--    Souvent?: 
•entiment  ne  dépend  pas  de  nous .   Dieu  nous  l'Ôte  tout 

exprès  pour  nous  faire  sentir  notre  pauvreté!  pour  no«. 

lX7Ûr;et°nôrhll"°''.*  '"  croixparla  enchères" 
intérieure  et  noas  habituer  a  nsl  à  chercher  "  le  r»«„  a^ 

2.- Je  ferai  porter  ma  résolution  sur  ce  que  ma  r. 
TLTIT  "'"T  "°"*^  comme '^rZr?»,"; 

ioLf"!!!/*"*"?*  ?''°'^  ''^  '^^'^  résolution  plusieurs 
.tr«;  f"*  ''^"''*"^'  semaines,  afin  de  me  fortw" 
.«r  un  même  point  et  m'en  faire  prendre  l'Lbiîude 

<•- J'éviterai  absolument  U sommeil.   Si  j'y  tombe 
iûeTaSr*'  ***'^°"*  °"  "  '«"°'«'  suivanU'Sude 

s^'moTmcktir  ^°"  •  '^  "^  "^^"•"'  ^-  --^-«••« 


SAINT 
OFFICE . 

Père. 


Me  conformant  à  la  belle  prière  de  I'Apbhi  . 
je  m  unirai  d'intention  aux  louanires  que  le 
Sacré   Coeur.   Id - ba. .  adressait  à  Dleul. 

Pour  enchaîner  mon  Imagination .  pour  fixer  mon  et  - 

ÏÏ.  detôri"  T!*/****»^  ^'  m'acQuitter  fidèlement  de 
«es  devoir,  de  piété .  je  réciterai  l'Office  et  dirai  «m 
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^'N-'^*^  .'"^  ^--^w*".  -rw^ 


prièrM  de  U  Jotirate  dans  I'cMn  «t  ans  intcatioai  qttl 
■nivtnt:  (•) 

LE  DIMANCHE:  Sa  uttioB  ATM  !•  Sacré  Catir. 
J  '  adorerai  la  Tebs  Saints  Tkxmitb  ,  et 
prierai  pour  toutb  la  Saints  Boliss  . 

LE  LUNDI  :  Ma  dévotion  sera  dirigée  vere  l'Anob 
Gardien,  lui  qui  aime  tant  le  Sacré 
Cœur .    Mes  prières  seront  pour  les  mbm  • 

BKB8  vivants  DE  MA  VAMILLE  . 

LE  MARDI  :  J'honorerai  les  Saints  Apôtres  .  ces 
Blus  du  Sacré  Coeur  et  offrirai  mes  prières 
pour  MBS  Bibnfaitburs  spirituels  et 
temporels  et  pour  csuz  de  mon  Insti- 
tut. 

LE  MERCREDI:  Mon  modèle  sera  Saint  Josbph, 
l'Ami  du  Sacré  Coeur.  Par  ses  mains, 
j'abandonnerai  mes  sains  surnaturels  aux 
chères  Ames  du  Purgatoire. 

LE  JEUDI  :  Je  vivrai  en  union  avec  le  Coeur 
Eucharistique  de  Jésus  ,  présent  au  Ta 
bemacle.  Mes  prières  seront  pour  le 
Sacerdoce:  Notre  Très  Saint  Père  le 
Pape ,  les  Evêques  et  les  Prêtres  du  monde 
entier.  J'aurai  un  souvenir  aussi  pour 
l'autorité  civile . 

LE  VENDREDI  :  Ma  pensé*  sera  centralisée  dans  le 
Sacre  Coeur  .  Par  Lui ,  j'offrirai  tous  les 
bénéfices  de  la  journée .  le  fruit  de  ma  vie 
intérieure ,  au  profit  de  tontes  les  Ames 
Religieuses  ,  en  particulier  pour  les  mem  • 
bres  de  mon  Institut. 

LE  SAMEDI:  Par  le  Sacré  Coeur,  je  servirai  de 
mon  mieux  la  Très  Sainte  Vibrob 
Marie.  Mes  prières  seront  pour  les  Eco- 
LES  Catholiques,  pour  l'Enpancb  et  la 
Jeunesse  du  monde  entier . 


(*)  Ce»  intentions  ont  été  paitéet  dans  la  Liturric  ,  uans  la 
térie  des  Messes  VotiTes ,  fixées  par  l'Bglise  pour  chaque  Jour 
de  U  semaine . 
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Wr  dVN!ON  n^fc  U  S.^CKE  COEOR 


'^-^-/^^-^. 


\^^N^   .-,^, 


MKSE  La  Messe  et  la  Communion  sont  1, 

A  e„.e„a,. ,.  .^„,.  „,„,  ,,  „^,^^,  ^^___  ___^^  ^^^^^ 

><>«»•  /aïV*  MM  Saint/  "  *  **  -^^  •  '**"*t 

le  serai .  '    **^  ^®  "*'»  <ï"e  Jamais  je  ne 

vie^:' rr^'/L^or-'^  ^^  ^^  ^'*-  «^^-e 

comme  le  falsal?  kaL^Gert^dr  '  ^"  S^'°*<ï«iour. 
pour  son  âme .  «ertrude .  avec  tant  de  profit 

ietÏa^relin'aTel^pT,^^^^^^^^ 
à  partir  de  midi      jûsaû\     LTf  °°  *  "'^  communion 
erâces .    Ainsi  mlZ^Z      '  ^'  '"^'  °^°°  *^"°°  «i» 
PourralmettredrsctStim^oTsf^'"^*^"^-   ^• 

"JESUS  EST  VENU  CE  MATIN!" 
(  Action  de  grâces  Ju.qu  4  „„d,, 

"  •^■«'^S  VA  VENIR  BIENTOT  !  "  ' 

du  leadenaia .  ) 


ACTION 

DE 
GRACES 

en  mol . 
de  Lui  ! 


Combien  j'ai  besoin  de  profiter  de  mon  ac  - 
tlon  de  srrâces  ! . , .   En  ce  moment ,  le  Coeur 

.  de  Jésus  est  réellement  dans  mon  cœur. 
Ce  n'est  pas  mol  qui  vis ,  c'est  Jésus  qui  vit 

Alors  je  puis  tout  Lui  demander ,  tout  obtenir 


Les  jours  de  fatisrue  ou  de  sécheresse  intérieure  .  sans 
me  troubler  ou  me  désoler .  je  dirai  de  mon  mieux  des 
aspirations  au  Coeur  de  Jésus  .  Je  m' humilierai  en  sa 
présence  en  répétant  le  mot  du  centurion  :  Domine  non 
sum  dienus  ;  Seigneur  je  ne  suis  pas  digne  ;  ou  la  prière 
enseignée  par  Notre  -  Seigneur  à  la  Bse  .  Marguerite- 
Marie  :  "  Jésus  mon  Unique  et  mon  Tout ,  Vous  êtes 
tout  pour  moi  et  je  suis  toute  pour  Vous ." 

Je  pourrai  me  servir  aussi .  avec  grand  profit,  de  l'in- 
génieuse méthode  suggérée  par  Mgr.  de  Ségur  dans  le 
mot  ARDOR,  c'est-à-dire: 

A  doration , 
R  econnaissance , 
D  emande , 
O  ffrande, 
R  ésolution . 

Autant  que  possible,  je  terminerai  mon  action 
de  grâces  par  la  récitation  des  6  Pater ,  Ave .  Gloria  du 
scapulaire  bleu .  offrant  ce  bouquet  régulièrement  aux 
bonnes  âmes  du  purgatoire .  {*) 

REPAS     En  me  rendant  au  réfectoire ,  je  dirai .  au  profit 
des  âmes  du  purgatoire,  des  invocations  In- 
dulgenclées .  comme  celles-ci  : 


(•) 


11  ett  boD  de  rappeUr  Ici  lei  extraordinaires  prlvUèKef 
coBcédét  par  rEglliei  ceux  qui.  l'ayant  reçu  canoniquement .  por- 
teat  la  scapulaire  bleu  ou  de  l'Immaculée  Conception. 

La  Sacrée  Congrecation  de*  Indulgences,  par  un  Décret  du  SI 
Mars  MM.  déclare  qu'en  récitant  6  Pater.  Ave  et  Gloria,  en 
l'honaeur  de  la  Très  Sainte  Trinité  et  de  l'Immaculée  Conception  . 
pour  l'exaltation  de  la  Sainte  Eglise,  l'extirpation  des  hérésies 
et  pour  la  pais  et  l'union  parmi  les  princes  chrétiens,  l'on  peut 
«agner.  i  chaque  (ois  ,  f  TotUs  çuttits  )  les  Indulgence»  attachées 
an»  Sept  Basiliques  de  Rome,  celles  de  la  PortioacttU ,  d« 
lérasalem  «t  de  St.  Jacques  de  Compoitelle. 
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J«fios,  Masib.  Joseph!  (7ans7quar.) 
Coeur    Sacrb    de  Jésus,  j'ai  confiance  bm 
Vous!    (300 jours.) 

Coeur    Sacre    de  Jésus,    que    votre    reone 
arrive!  (300 jours.)  etc. 

Je  prendrai  ma  nourriture  en  esprit  de  foi,  "pour  nour  - 
rir  la  victime  qui  doit  se  consumer  au  service  de  Dieu  ." 

J'écMiterai  bien  la  lecture .  veiUant  à  nourrir  mon  es- 
prit avec  plus  d'»    .ùité  que  mon  corps . 

Ordinairement ,  je  ne  me  priverai  pas  dans  la  quantité 
de  nourriture ,  à  cause  du  travail  que  j'ai  à  faire  et  qui 
est  ma  principale  mortification,  mais  je  me  ferai  un 
bonheur  de  pratiquer  la  pénitence  en  faisant  quelques 
privations  dans  ta  çualité  de  mes  aliments  : 

1.— Prenant  indifféremment  de  tout  ce  qui  m'est 
servi. 


La  tomme   de   ces    indulgences  ett  extraordinaire  .    St.  Al- 
phonte  de  Llguorl  dit  qu'il  acompte  Jusqu'à  53S   Indulgence, 
plénières  ;  les  partielles  .   ajoute-t-ll .  sont    Innombrables.     (Cl 
Gloires  de  Marie  ,  Vol.  II .  Ch  .  6 .  ) 

Ces  magnifiques  indulgences  ont  été  confirmés*  par  un  dé- 
cret  du  Pape  Grégoire  XVI.  (12  Juillet  X84S.  )  Pie  IX  Je.  rendit 
applicables  aux  âmes  du  purgatoire.  (7 Juin  1850)  La  Sacrée 
Congrégation  des  Indulgences  les  a  authentiquées  la  21  Mars  1857 
et,  de  noureau  ,  le  12  Septembre  18M. 

A  ceux  qui  seraient  étonné,  de  Tolr  ce  .capalaire  enrichi  de 
si  nombreuses  indulgences  ,  nous  rappellerion.  : 

1)  L'excellence  des  motits  pour  lesquels  t'Bglise  a  concédé 
ces  laveurs  . 

2)  L'enseignement  de  St.  Thomas ,  savoir ,  que  l'BgUse  a 
dans  sa  possession  les  mérites  infinis  de  Jésus -Christ  et  qu'elle 
peut  en  disposer  comme  bon  lui  semble  . 

Pour  gagner  ces  Indulgence.) 

a .  La  coniea.lon  et  la  communion  ne  .ont  pa.  exigée.  ,  il  .uflt 

d'être  en  état  de  griLe  . 
b-Un'e.tpa.  néce..aire  de  dire  ce.  prière.  4  genoux .  ou  à 

l'égll.e  ,  ou  sur  .on  chapelet. 
c-Ce.  6  Pater,   Ave    et   Gloria    soat    la.    seules    priérei 

pre.crlte*. 
d .  Ce.  iadulgence.  «ont  applicable,  aux  âne.  du  p«rgatelr«. 


::i|J 


2 .—  Un  ttu  plus  de  ce  qui  me  déplaît .  moint  de  ce  que 
naturellement  je  préfère . 

3.— Me  privant  d'un  peu  deiucre,  d'assaisonné- 
ment. 

4 .—  Ne  me  plaimiant  jamais . 

"  Tout  cela  ne  me  tuera  pas  !  " . . . 

Je  finirai  par  aimer  ces  pratiques  et  par  en  sentir  le 
besoin ,  si  je  sais  réfléchir  une  bonne  fois  à  ce  que  de  • 
valent  être ,  à  Nazareth .  les  repas  du  Christ ,  de  la  Très 
Sainte  Vierge,  de  St.  Joseph,  repas  si  simples,  si 
sobres ,  si  frugrauz  ! . . . 

Cette  même  vérité  s'imposera  encore  à  ma  vie ,  si  je 
me  reads  compte  des  pénitences ,  des  austérité»  des 
Saints .  eux  plus  purs ,  plus  Innocents  que  moi ,  souvent 
si  faibles  de  santé  et  se  condamnant  encore  à  un  si  dur 
labeur .  Si.  vaillamment .  je  sais  Imiter  ces  modèles ,  je 
puiserai  dans  mes  efforts  pénitents  quelque  chose  de 
leur  vififueur  d'âme ,  de  leur  mâle  énersrie  et  les  oeuvres 
dont  je  m'occupe  y  trouveront  leur  profit . 

BENEDICITE  Je  dirai  avec  ferveur  mes  prières  avant  et 

ET  après  les  repas .  Le  Sacré  Coeur ,  du  haut 

GRACES       du  ciel,  est  si  sensible  à  la  reconnais- 

sance  de  ceux  qu'il  comble  chaque  jour 

de  ses  meilleurs  bienfaits  ! 


TRAVAIL.  Quelles  que  soient  mes  occupations:  que 
j'enselsme  dans  les  Ecoles .  que  je  soigne  les 
malades  et  les  vieillards .  ou ,  comme  Marthe .  à  Bétha- 
nie .  que  ma  vie  se  passe  dans  le  dévouement  obscur 
des  travaux  domestiques .  si  je  veux  Imiter  les  Saints 
et  plaire  beaucoup  au  Sacré  Coeur ,  voici  les  pensées 
qui  devront  me  guider  dans  mon  travail  : 


1.— Je  ferai  le  mieux  postibl» ,  parce  que  je  travaille 
pour  le  Sacré  Coeur . 

t.— Je  ferai  U ptut possible ,  me  rappelant  que  : 


■■-i> 


.        l 


^-1 

-S 


i   4 
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HA 
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a)  Dieu  et  sa  gloire , 

b)  Le  bien  des  âmes , 

c)  L'honneur  et  la  joie  de  ma 
Consrréfiration , 

d)  Mon  éternité , 


{ 


bénéficieront 

de 
mon  travail . 


Je  ferE.  avec  bonheur  n'importe  Quel  travail  ;  je  ne 
le  choisirai  pas  ni  ne  refuserai  celui  Qu'on  me  de  - 
mandera ,  puisque  ,  comme  Jésus  ,  je  tiendrai  à  faire  en 
tout  "  la  volonté  du  Père  qui  est  dans  les  cieux  "  et  non 
pas  la  mienne . 

Je  me  souviendrai  que  Jésus  a  travaillé  et  qu'avec 
Marie ,  Joseph  et  les  Saints  ,  Il  a  été  occupé  ,  Lui  aussi , 
aux  plus  humbles  ouvrages  qu'on  pourra  me  confier . 

Je  ferai  mon  travail  avec  joie  et  entrain . 

Je  me  rappellerai  que  le  travail  est  une  Pénitence 
et  qu  '  accepté  et  offert  à  Dieu  dans  ce  sens  .  il  devient 
un  grand  moyen  d'expiation  et  de  réparation  de  mes 
fautes . 

Quel  que  soit  mon  travail,  je  l'animerai  toujours 
par  la  prière , 

Avant  de  me  mettre  à  l'ouvrage ,  je  prierai  pour  im  - 
plorer  la  bénédiction  de  Dieu . 

Pendant  mes  occupations  ,  je  prierai .  ne  serait  -  ce  que 
pour  offrir  une  oraison  jactUatoire  de  temps  à  autre ,  au 
son  de  l'heure  ^ar  exemple  ;  loin  de  nuire  à  mon  travail, 
cela  y  "  mêlera  Dieu"  davantage  et ,  dès  lors  ,  il  sera 
mieux  fait,  plus  pétii  de  surnaturel  et  de  mérite. 

Si  je  puis  dire  ces  prières  avec  d  '  autres ,  ce  ne  sera 
que  mieux ,  Dieu  aime  plus  la  prière  en  commun ,  mais 
je  n'importunerai  et  ne  forcerai  personne .  Toutefois  je 
n'aurai  pas  peur  non  plus  d'y  inviter  les  autres ,  qui 
souvent  n'attendent  que  cela  pour  le  faire  avec  bon  • 
heur. 

Jamais  je  ne  perdrai  un  instant.  Si,  au  tribunal 
de  Dieu .  11  me  faudra  répondre  même  d'une  ParoU 
oiseuse ,  quel  compte  n'aurai  -  je  pas  à  rendre  de  chaque 
instant  de  mon  temps  qui ,  dans  la  vie  religieuse ,  peut 
avoir  des  résultats  si  important.  ! . . . 


SI  la  maladie,  ou  une  petite  santé,  ou  qoelQu'au- 
tr«  raison  me  privait .  complètement  ou  en  partie .  de  la 
joie  de  m'adonner  au  travail ,  au  dévouement  extérieur , 
an  profit  des  âmes  et  des  oeuvres  de  ma  Conjrrésration , 
alors ,  faute  de  pouvoir  être  une  Victime  de  sang ,  du 
moins,  comme  Daniel,  je  saurais  être  une  Victime  de  dé- 
sirs ,  c'est-à-dire  :  ce  que  je  ne  pourrais  faire  "  en  réali- 
té" pour  Jésus,  j'aurais  "le  désir,  l'intention"  de  le 
faire .  Je  pourrai  trouver  là  une  source  immense  de 
mérites  pour  mon  âme . 

En  effet ,  d'après  l'enseigmement  de  St .  Thomas ,  une 
action, bonne  par  elle-  même,  est  susceptible  de  re- 
cevoir autant  de  perfections  nouvelles  ,  que  j'y  mettrai 
d'intentions  bonnes  ,  spécifiquement  distinctes. 

Dès  lors,  par  ordre  de  mes  Supérieurs,  si  j'enseisme , 
par  exemple ,  si  je  soigne  les  malades  ,  si  je  vis  une  vie 
de  prière  et  de  sacrifice .  par  pur  amour  de  Dieu,  pour 
le  salut  des  âmes ,  pour  l'expiation  de  mes  péchés ,  mon 
acte  premier  d'obéissance  revêt  en  plus  trois  perfec- 
tions nouveUes  et ,  à  cause  d'elles ,  mérite  en  propor- 
tion devant  Dieu. 

Combien  cette  doctrine  est  consolante ,  tant  par  rap- 
port à  mon  travail  qu'à  mon  inaction  forcée  ! . . .  (  •  ) 


PARTICULIER 


L'on  peut  dire  sans  crainte  de  se 
tromper  :  "  Avec  un  examen  de  con  - 
science  sérieux  et  fidèle  ,  la  perfection 
est  assurée  ;  sans  examen  ,  pas  de  sainteté  possible  !  " 
Et  en  effet,  pour  me  sanctifier,  il  faut  me  corriger: 
pourmecorri?  '1  faut  me  connaitre;  pour  me  con- 
naître, il  faut  m  étudier,  m'approf ondir ,  en  d'autres 
i&cm»^'."  m^  examiner ." 


(•\  Suivant  le  même  principe,  les  Saint»  UUmient  niag*  d« 
pieutei  conTentlon»  a»ec  Dieu,  Ste .  Gertrude  t'emparalt. 
"•e  reyètalt"  de»  B  »-lte»  do  Saint  dont  on  laUalt  la  lête.  poui  allet 
conuuanler.  Jé»ui  ul  dit  un  Jour  combien  11  tenait  cette 
pratique  pour  agréable . 

rè»  lor» ,  pourquoi  ne  pa»  nou»  emparer ,  non»  "revêtit" 
de  J«»tt»  •  ChrUt  même,  de  »on  Sacré  Coeur  ,  pour  oflrir  »a  rie,  »•■ 
mérite»  ,  »e»  vertu»  ,  »e»  travaux ,  »e»  prière»  à  Dieu,  •»  compe*  • 
■atlon  de  notre  pauvreté  et  de  notre  mUère . 
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Oui  I  l'examen  de  conscience  me  donnera  cette  con  - 
naissance  de  mol- même  qui.  me  révélant  mon  néant 
et  les  défauts .  principes  de  mes  péchés ,  me  fera  con- 
naitre  aussi .  avec  le  srerme  du  mal ,  le  remède  A  y 
apporter . 

Précisons  cet  exercice  al  Important  dans  la  vie 
rellfirleuse . 

A)  Nature.  L'examen  particulier  consiste  à  se 
rendre  compte  des  efforts  faits  dans  la  lutte  contre  un 
défaut  à  détruire ,  ou  pour  une  vertu  à  acquérir  . 

B  )  Sujet  .  Il  faut  le  déterminer ,  de  concert  avec 
son  Confesseur  ou  Directeur.  C'est  généralement  le 
défaut  dominant,  ou  un  défaut  extérieur  qui  scanda- 
lise ,  ou  quelque  besoin  urgent  de  l'âme . 

n  faut  y  penser  dès  le  matin  et  ne  jamais  le  perdre  de 
vue  durant  le  jour . 

C)  Durée.  Les  auteurs  spirituels  recommandent 
de  consacrer  ««  guart  d'heure  à  cet  examen,  c'est  le 
plus  Important  de  la  journée . 


D  )    Méthode  , 
vants: 


Elle  consiste  dans  les  actes    sul- 


l.-  Présence  de  Dieu:    Dieu  est  Ici;  îl  me  volt;  Il 
m'entend .  Dire  le  Vent  Sancte  et  un  Ave  Maria . 

2 .  —  Action  de  grâces  :  pour  toutes  les  faveurs  reçues 

depuis  la  veille .    Le  Sacré  Coeur  les  a  Prévues , 
méritées  et  données  avec  tant  d'amour  I 

3 .  --  Demande  :  afin  de  bien  connaître  s"s  fautes  et 

les  détester . 

^'  — ^'Examen;  Repasser  la  matinée  au  point  de 
vue  du  sujet  déterminé  .  D'une  manière  ou 
d'une  autre ,  marquer  le  résultat  de  cet  examen , 
comparer  ce  résultat  avec  celui  de  la  veille . 


5 .  —  Contrition  :  Ce  point 
plnt  important.    Il  faut 
d»  la  durée  de  l'examen  i 


avec  le  suivant,  est  le 
consacrer  la  moitié 
al .    Pardon ,  0  mon 


Dieu .  pour  mes  fautes .  mes  Iftcbetés  de  ce 
matin  I . . .  Je  m'exciterai  à  la  contrition ,  en 
me  rapjMlant  que  : 

a)  Mes  péchés  blessent  et  contristent  le  Coeur  de 
Jésus . 

b)  Us  éloignent  la  srrftce  et  les  tendresses  de  Dieu . 

c)  Us  augmentent  mon  supplice  au  purgatoire  et 
altèrent  mon  degré  de  gloire  au  ciel . 

d)  Us  me  rendent  incapables  de  m'élever  à  la  per- 
fection que  Dieu  demande  de  mol . 

e)  Us  m'emi>êcbent  de  f  re  le  bien  que  je 
pourrais  réaliser,  si  j'étai  plus  complètement 
à  Dieu . 

6 .  —  Résolution  :  pour  se  vaincre ,  prévoir  les  occa  - 
sious  qui  s'offriront  jusqu'au  soir;  se  déter- 
miner à  employer  les  bons  moyens  pour  tri  - 
ompher . 

RECREATION  .     Avant  de  la  commencer  ,  j'invoquerai 
le  Sacré  Coeur  pour  qu'U  m'aide  à  la 
passer  comme  II  veut. 

"  Je  dis  toujours  le  Veni  Crrator  .  écrit  le  P.  Faber , 
quand  je  me  rends  du  réfectoire  en  récréation ,  pour 
obtenir  ces  dons  de  l'Esprit -Saint,  qui  sont  nécessaires 
pour  la  bien  passer ." 

PendaD*-  la  récréation ,  le  Sacré  Coeur  demande  à 
une  âme  religieuse  : 

1 .  —  La  Charité  .  Pas  de  paroles  blessantes ,  pas 
de  moqueries ,  pas  de  discussions  violentes ,  pas 
de  critiques ,  pas  de  personnalités .  Parlons  des 
choses  et  des  événements,  le  moins  possible  "des 
personnes."  Ainsi,  bien  des  i>échés  contre  la 
charité  seront  évités! 

N'est-ce  pas  triste  qu'un  pieux  auteur  ait  pu 
écrire  ce  mot  sur  les  récréations  des  couvents  '."La 
Rkriation  Porte  bien  ton  n«m ,  se  tuis  sûr  Qu'um 
grand  nombre  d'âmes  ont  besoin  détre  "  créiet  dé 
•  "  après  cMoQu*  récréation  "/  .  .  . 


m, 
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St.  Jérôme  n'hésite  pas  à  écrire  ce  mot  terri» 
ble:  "SiNB  Caritatb  Monasteria  Suht  Ta»- 
TARA;  Sans  la  charité  fraternelle,  la  vie  du  couvent 
devient  un  vrai  enter.  "  Malheur  !  oui  malheur  à 
ceux  qui  empoisonnent  ainsi  la  vie  reliirieuse  I . . . 

2.  —  La  Joie  .  Même  quand  on  en  a  nulle  envie ,  il 
faut  faire  preuve  de  joie  en  récréation ,  écoutant 
volontiers  les  autres ,  se  faisant  tout  à  tous ,  en 
esprit  d'abnéffation  et  par  amour  pour  Jésus - 
Christ. 

3.  — Le  Support.  Toute  réunion  de  personnes, 
membres  parfois  de  la  même  famille ,  est  une 
espèce  d'HOPiTAi. ,  oil  chacun  apporte  ses  infir- 
mités . 

Si  d'autres  nous  font  souffrir,  peut-être  sans  le 
vouloir  ou  le  savoir,  de  la  même  façon,  nous 
sommes  aussi  pour  eux  un  sujet  de  souffrance 
et  de  t>eine .    Il  faut  donc  se  supporter . 

4 .  —  La  Patience  .  On  a  vu  St .  Vincent  de  Paul , 
lui  si  accablé  d'aflfaires,  écouter  sans  ombre 
d'impatience  de  pauvres  srens  qui  parlaient  mal 
et  longtemps  /  ,  .  . 

On  a  entendu  le  même  Saint  répéter  cinç  fois  la 
même  chose  à  quelqu'un  qui  ne  comprenait  pas 
et  la  dire,  la  dernière  fois,  avec  autant  de  tran- 
quillité que  la  première .  "  Faisons  -  nouâ  un  peu 
St .  Vincent  de  Paul  en  récréation  !  " . .  . 

5 .  -  L'Esprit  Surnaturel  .  Oui  !  sumaturalisons 
tout .  surtout  nos  peines  et  nos  froissements ,  nous 
rappelant  la  Passion  de  Jésus  ;  ainsi ,  bien  des 
fois ,  môme  dans  les  salles  ou  cours  de  récréa- 
tion ,  les  Anges  pourront  enregistrer  jusqu'à  "des 
actes  héroïques ,"  que  dans  le  silence ,  nous  aurons 
moissonnés  là ,  pour  It  Ciel . 

LECTURE  C'est  dans  cet  exercice  que  je  pourrai 

SPIRITUELLE     puiser  les  idées  qui  m'aideront  à  faire 
Oraison  et   à   pratiquer  l'union  avec 
Dieu.    Pendant  l'Oraison  je  parle  à   Dieu,    pendant 
la  lecture  spirituelle  c'est  Lui  qui  me  parle  I 
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Pour  retirer  de  la  lecture  spirituelle  de  réels  fralti  de 
■anctification .  il  faut: 

a)  Soumettre  A  l'obéissance  le  choix  du  livre  à 
lire. 

b)  Commencer  par  une  prière ,  pour  implorer  l'as  - 
sistance  de  l'Bsprit  -  Saint . 

c)  Lire  lentement,  s'arrêter  sur  les  pensées  qui 
frappent ,  pour  les  faire  pénétrer  dans  l'âme  par  la 
réflexion .  par  des  actes  de  foi . 

d)  A  la  fin  de  chaque  chapitre ,  chercher  à  résumer 
ce  qu'on  a  lu .  afin  de  le  mieux  graver  dans  son 
esprit . 

e)  Terminer  par  une  nouvelle  prière . 

Dans  toute  pieuse  lecture,  comme  dans  toute  instruc - 
tion  ou  conférence  spirituelle ,  il  y  a  toujours  une  grâce 
spéciale .  que  Dieu  communique  A  ceux  qui  y  parti 
cipent  avec  esprit  de  foi . 

;V.  B.  1.  — Mes  Livres  préférés  seront:  V Evangile. 
l'Imitation  de  Jésus  -  Christ .  la  Vie  des  Saints . 

Les  premiers  chrétiens .  cette  srénération  de  Saints . 
avaient  une  vraie  "  dévotion  "  pour  le  Saint  Evangile, 
c'était  "leur  livre".  C'est  dans  ces  pages  qu'ils  ont 
surtout  trouvé  le  secret  de  devenir  des  héros . 

2.  — Jamais  de  lectures  frivoles  ou  lirères;  elles  sont 
indignes  d'une  Ame  religieuse,  elles  lui  enlèvent  le 
goût  pour  les  choses  de  Dieu. 

Que  d'Ames  dans  les  couvents  sont  dans  la  sécheres 
se ,  ne  savent  pas  prier ,  n'ont  pas  de  recueillement , 
et  n'avancent  pas  dans  la  ferveur  et  l'union  avec  Dieu  i 
C  '  est  lA  une  punition .  Ces  âmes  lisent  ce  qu'elles  ne 
devraient  pas ,  des  choses  qui ,  sans  être  mauvaises ,  ne 
sont  pas  faites  pour  elles . 

S .  —  Une  prudente  réserve  s'impose  aussi  dans  l'usage 
des  Journaux  et  des  Revues ,  même  si  leur  lecture  est 
autorisée .  Quel  temps  précieux  se  perd  de  cette  façon  I 
"Quelle  Mie  est  la  nôtre,  dit  l'Auteur  de  l'Imitation. 
nous  nigligeons  des  choses  utiles  et  nécessaires  et  nous  nous 
tUtltQuoHS  à  celles  qui  sont  vaines  et  mimé  nuisibles . . . 


wroMérapas a' avoir  ignoré/". 

VISITE  AU        T.    f       . 

SAINT-  L  "'  ""'•"•  •«  St.  Sacrement 

SACREMENT  •*'*««»««ent .  m'aldaat  d'un  des  mo- 
yens  qal  suivent: 


b) 
c) 


d) 
e) 
f) 


Les  Idées  que  me  dicte  le  mot  :    AROOR , 
La  méditation  d'un  Mystère . 

^Crolî*"*"****"  **'""•  "•"°°  **"  ^*»'»'°  <»•  »• 

Une  demande  du  Pater , 

Un  retour  snr  ma  méditation  du  matin . 

La  lecture  d'un  livre  sur  l'Eucharistie . 

r.^onf!Î°'.'  '  •  "•'  •*"•  •°'*  ^^  ""y"  o«  «a  méthode  que 

Nôrsetruf;:':^:^'"^'^'-"-  -  -'*•— ^e 

an»es  relisrieuses .  des  personnes  dont  j'ai  à  m'occuper 

Frère  et  un  Ami .  qui  s'intéresse  à  tout  ce  qui  me  con- 

CHAPELET     Je  Je  réciterai  avec  dévotion,  en  union 

^i*.»i  1.       *^*?  "'*"  *'°°  *"»•  gardien.    J'en  mé- 
jUt«ai  les  mystères  et   l'offrirai  au,  intention.  d„ 

«ir/.   Les  Saints  se  sont  fait  de  cette  pratique  un  point 
d'honneur  f .  .  .    St .  Alphonse  de  Li^uori .  Evêaw    Su 

S»  r«^°^'  ;'"'•  ''  ^^''^"^  •  -ait'fait  ;,!:^Te'dt 
son  rosaire  tout  i*s  jours . 

Vieïïîâ'J^Tu"''*^.'""'   »'*'"  •»"'  »•  Tr*.   Sainte 

«w ,  oa  j'ai  plus  de  temps .  ^      »  •« 

TEM^S  LIBRE     Si  mes  devoirs .  fidèlement  accomplis . 
me laiasï-î  quelques  moments  libres: 
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1.  — Je  ferai  volontieri  one  visite  au  *Bxbn -Aimb,* 
même  en  dehors  de  ma  visite  de  Règrle:  Le  Taber- 
nacle  sera  pour  moi  le  grand  centre  de  la  maison ,  le  Heu 
d'attraction  pour  mon  ftme .  N'aurais •  Je  le  temps  que 
pour  une  génuflexion ,  un  acte  d'adoration  et  d'amour , 
ou  pour  une  communion  spirituelle,  je  devrais  en 
profiter  avec  bonheur .  Le  Sacré  Coeur  est  si  sensible 
à  ces  ingéniosités .    Il  les  demandait  à  ses  "  Intimes  " . 

Jésus  disait  un  Jour  à  Ste .  Gertrude  :  "  Afa  tendresu 
acceptera  un  pas .  une  Paille  ramassée  sur  le  sol ,  un  mot , 
un  satui ,  un  Rbquibm  Œtbknam  Pour  les  morts ,  une 
parole  d'intercession  en  faveur  des  pécheurs  ou  des  justes. 
Pourvu  qu  'une  pieuse  intention  y  soit  attacha .  " 

2 .  —  Je  m'ingénierai  aussi  pour  faire  le  chemin  de  la 
Croix.  J'y  tiendrai  surtout  :  le  mercredi  et  le  vendredi, 
jours  consacrés  à  la  pénitence  par  rBglise.  à  cause  de 
la  trahison  décidée  par  Judas  et  de  la  mort  de  Jésus  en 
Croix ,  les  deux  termes  de  sa  Passion  sainte . 

'S.— Je  rendrai  volontiers  service,  m'offraat  pour  un 
travail  qui  s'impose .  aidant ,  soulageant  qui  serait  plus 
chargé  que  moi  :  pensant  aux  infirmes .  aux  malades 
qui  pourraient  avoir  besoin  de  moi.  Jésus  me  récom- 
pensera de  tout  au  dernier  jour .  Ne  dlt-!l  pas  dans 
1  '  Evangile  :  "  Ce  Que  vous  faites  aux  moindres  des  miens , 
c'est  à  "Moi-Mbmb"  que  vous  U  taiUs" :  MtW 
FECISTIS/... 

PRIERE  DU  Dans   un  esprit  de   fol    et  d'amour,  je 

SOIR .        m'approcherai  de  mon  Dieu  pour  faire  ma 

dernière  prière.    Par  le  Sacré  Coeur.  Je 

dirai  merci  pour  les  bienfaits  et  les  grftces  reçus  durant 

le  jour. 

L'EXATtKN  L'usage  a  prévalu,  le  soir .  d'unir  l'exa • 
CENIRAL.  men  général  à  l'examen  particulier.  On 
les  fait  successivement .  On  revoit  d'abord 
les  dUTérentes  parties  de  raprès-midi:  récréation. 
Of&ce .  travail ,  temps  libre ,  au  point  de  vue  du  sujet 
choisi. 

Pois .  on  jette  un  coup  d'oeil  sur  l'ensemble  d«  la 
ioumée. 
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•  )    Cette  Journée  a-t-eUe  été  vraiment  lumatn* 
relie  ou  humaine  et  naturelle  ? 

b  )    Est  •  elle  meiUeure  que  la  Journée  d'hier  ? 

SB.  1.  —  Comme  le  matin .  je  noterai  fidèlement  et 
très  exactement  le  résultat  de  cet  examen .  Cela  me 
permettra  de  comparer  un  Jour  à  un  autre .  une  semaine 
à  une  autre  et  de  voir  ainsi ,  d'une  façon  positive  et  pré- 
cise ,  où  J'en  suis  avec  le  bon  Dieu . 

2.— Je  ne  changerai  pas  mon  sujet  d'examen,  sans 
avoir  détruit  ou  notamment  afîaibU  le  défaut  que  je 
veux  corrifirer .  ou  sans  avoir  acquis  la  vertu  proposée . 
Je  ne  ferai  Jamais  ce  chansrement  sans  autorisation 
préalable . 

3.- Je  ne  me  contenterai  pas  de ^^f> devant  Dieu  de 
mes  Infidélités  et  de  mes  lâclietés,  je  m'en  punirai/ 
Pour  chaque  manquement,  je  m'imposerai  une  péni- 
tence . 


COUCH£R     Sous  les  yeux  de  mon  Ange  Gardien .  je 
me  rappellerai  le  sujet  de  ma  méditation 
du  lendemain. 

Je  me  recommanderai  à  Jésus.  Marie  et  Joseph  et 
m'endormirai  dans  le  Sacré  Coeur,  à  qui  je  consacrerai 
mon  repos .  Mes  dernières  paroles  seront  celles  par 
lesquelles  Jésus  a  terminé  sa  vie  terrestre  : 

^  f*^*  J*  remets  mon  àmt  tntrg  vos  mains .  " 

(  Luc.  ^3 .  46 .  ) 
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OUTRE  les  "Principes"  qui  doivent  servir  de  base, 
de  fondement .  à  la  vie  d  '  union  avec  le  Sacré 
Coour  et  que  nous  avons  étudiés  dans  la  Première 
Partie:  outre  la  "Pratique"  journalière  de  cette  vie, 
qui  a  fait  l'objet  de  la  Seconde  Partie .  il  est  d'autres 
notions .  d'une  portée  plus  générale  ,  qu'une  fime  tell» 
ffieuse  doit  connaître  et  méditer ,  ou  chaque  semaine . 
ou  chaque  mois ,  ou  chaque  année  . 

Nous  allons  sn^ouper  ces  données  dans  cette  Troisième 
Partie  qui  formera  ainsi  un  "  Petit  Dirbctoisb  .  " 


"NOBLESSE  Par  ma  Profession  reliflrieuse.  je  fais 
OBLIGE."  partie  "du  corps  d'élite"  du  Roi  des 
Rois  !  J  '  ai  reçu  encore  d  '  autres  "  titres 
de  noblesse"  au  jour  de  mon  admission  dans  l'armée 
réparatrice  de /'.4rrAicow/r^r»>  de  Prière  et  de  Pénitence» 
J'ai  promis  alors  que  chaque  semaine  je  donnerai  un 
jour  spécial  au  Divin  Coeur,  pour  la  réparation  de 
mes  péchés  et  de  ceux  du  monde .  Cette  promesse  me 
lie.  Du  reste,  je  dois  y  tenir,  car  ce  qu'elle  exprime 
cadre  si  bien  avec  ma  vie  religieuse,  vie  de  victime  et 
d'Apôtre  ! 

Ma  journée  réparatrice  hebdomadaire,  avec  ses 
bienfaisantes  pratiques  de  prière  et  de  pénitence  ,  sera 
pour  moi  un  stimulant  continuel  pour  cette  vie  d'immo- 
lation.  Pour  en   ^ ! re  une  jouméedisne  du  Sacré  Coeur. 


f    ! 
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je  suivrai  d'aussi  près  que  possible  les  Indications  qne 
je  trouve  dans  le  feuillet:  "ZaJbMrw^  r^ratrùx."{*) 

Par  esprit  de  sacrifice,  je  pratiquerai  volontiers .  ce 
jour  là ,  quelqu'une  des  pénitences  en  usasre  dans  ma 
communauté  et  aussi,  aveo  permission,  je  saurai 
m'imposer  quelques  mortifications  volontaires .  Plus 
je  dennerai  au  Sacré  Coeur ,  plus  II  me  rendra ,  en  ce 
monde  et  en  l'autre  ! 

J'unirai  toujours  mes  efforts  à  ceux  de  tant  de  milliers 
d'ftmes ,  les  soldats  de  cette  armée  du  Sacré  Coeur ,  et 
je  participerai  ajnsi  à  leurs  mérites . 

SOUFFRANCES    Dieu  aime  trop  ses  enfants  de  la  vie  re  - 

llsrieuse  pour  ne  pas  les  faire  boire  au 

3alice  de  la  douleur ,  que  Lui  -  même  a  bu  jusqu'à  la  lie  • 

La  souffrance,  a  dit  Msrr.  Gay,  est  un  "baiser  du 
Crucifix ."  Qui .  dès  lors,  oserait  la  repousser  et  même 
ne  voudrait  pas  l'aimer  7  Les  Saints ,  devant  le  Cruel  - 
fix.  ont  tous  compris  ainsi  la  souffrance.  Ecoutez 
comme  Us  en  parlent  :  "  Ou  souffrir ,  ou  mourir ,  "  disait 
Ste.  Th&tèso.  — "Toujours  souffrir ,  jamais  mourir"  , 
était  la  devise  de  St.  Jean  de  la  Croix  !  Comme  eux . 
nous  pourrons  puiser  dans  la  prière .  au  pied  du  Crucifix , 
l'intelligence  de  la  Croix  et  quelque  chose  de  cette  soif 
de  souffrir ,  que  le  monde  ne  s'explique  pas . 

Dans  la  vie  religieuse ,  les  souffrances  proviennent 
d'ordinaire  de  Tune  ou  l'autre  des  sources  qui  suivent  : 

1 .  —  Db  Disd  .  Et  c'est  la  sécheresse  dans  la  prière , 
le  dégoût  pour  les  exercices  de  piété ,  voire  même  pour 


(*)    On  peut  te  procurer  U  quadruple  léric  de  U  "JOURNBS 
Rbparatrick"  ,  savoir  : 

1.  La  Journée  Réparatrice  d'ua  Prêtre  , 
I.  La  Jeuraée  Réparatrice  d'une  Ame  Relirleua* , 
S.  La  Journée  Réparatrice  d'une  Pertoane  Adulte  , 
4.  La  Journée  Réparatrice  d 'un  Kniant . 

ee  l'adreaiant  4  : 
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Collège  de  l  '  Assomption 
Worceater,  Mata. 
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la  communion . . .  Dieu  nous  demande  alors  de  nous 
agenouiller  dans  le  jardin  de  l'agonie;  Il  nous  entoure 
des  ténèbres  du  calvaire  :  Il  veut  Que  nous  unissions  nos 
soupirs  aux  cris  déchirants  de  la  Victime  qui  expire . 

Les  souffrances  venant  de  Dieu ,  c'est  encore  la  mala- 
die, la  mort  de  ceux  que  nous  aimons ,  la  perte  de  nos 
amis .  l'insuccès  dans  nos  efforts .  Tout  cela  enserre 
notre  coeur  dans  une  chaîne  de  douleur . 

2 .  —  Des  Supérieurs  .   Pour  votre  plus  grande  sanc  - 
tification ,  Dieu  permettra  parfois  que  vos  supérieurs 
soient  d  '  un  tempérament  tout  différent  du  vôtre  ;  qu  ils 
ne  vous  comprennent  pas,  que  peut-être  ils  n'appré- 
cient pas  vos  meilleurs  efforts .    Alors ,  que  de  peines  , 
que  de  tristesses  intérieures  .  quelle  agonie  parfois  ! . . . 
3.- De  LA  Règle.    Ses    prescriptions  lient  notre 
volonté  à  tout  instant  du  jour  et  de  la  nuit .    Il  y  a  des 
heures  où  ces  chaînes  sont  bien  lourdes ,  d'autant  plus 
que  le  démon  s'ingénie  pour  y  peser  encore  ;  il  aimerait 
tant  à  nous  les  faire  secouer  et  rejeter  pour  toujours . 
Oh  oui  !  la  fidèle  observance  de  la  Règle .  c'est  bien  en  - 
core  pour  l'âme  la  souffrance  et  la  croix . 

4 .  -  De  notre  prochain  .  Même  parmi  nos  frères 
et  nos  soeurs  de  la  communauté .  que  d'occasions  pour 
souffrir!  La  différence  des  caractères,  du  tempéra- 
ment, des  goûts:  les  susceptibilités,  les  préventions, 
l'envie,  la  jalousie,  oui!...  que"  de  clou»"  pour 
crucifier!  Aussi  l'auteur  de  l'Imitation  a  raison 
d'écrire:  "  Vraiment,  la  vie  du  bon  moine  est  une  crotx  ; 
Vninit ,  viTA  BONI  MONACHi  CRUX  EST  !  "  Dieu ,  toute  . 
fois,  pour  la  plus  grande  consolation  des  intéressés, 
lui  a  inspiré  d'ajouter:  "/Af«r«««  les  âmes  qui  savent 
la  bien  porter,  car  cette  croix  conduit  en  paradis  ;     DUX 

PARADISI.  " 

5.  — De  Nous- Mêmes.  Oui!  nous  sommes  aussi 
une  croix  à  nous-mêmes . 

Sentir  la  nature  toujours  vlvace  en  nous ,  même  après 
tant  d'années  d'efforts  ;  voir  telle  ou  telle  mauvaise 
habitude,  que  nous  croyions  détruite,  lever  la  tête 
de  nouveau:    lutter   toujours,   contenir   sans  cesse 
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notre  tempéran>;.nt  si  avide  de  chaosement.  queUe 
souffrance  poignante  dans  la  Tie  I 

O  Jésus  crucifié,  aidez -mol  à  accepter  d'avance  les 
souffrances  que ,  dans  votre  Providence,  vous  me  desti- 
nez .  Que  je  sache  les  porter  en  sOence ,  ne  parlant  de 
mes  croix  qu'à  Vous  seul,  pratiquant  ainsi  ce  quune 
ame  profonde  a  si  déUcaiement  appelé  :  "  la  viaorniTE 
»K  LA  souffrance!"  Quel  mérite,  quelles  grâces, 
quelle  fécondité  je  trouverai  alors  dans  mes  peines, 
mes  luttes  et  mes  douleurs  :  queUes  douceurs  je  finirai 
même  par  découvrir  au  fond  "de  tout  calice  d'amer- 
tume  /  " . . . 

PETITES  II  n'y  a  pas .  à  proprement  parler,  de  "Pe- 
VBRTUS  tltes  "  vertus .  En  sol .  la  vertu  est  toujours 
quelque  chose  de  grand  et  de  sublime,  puis- 
que c'est  un  acte  qui  se  rapporte  à  Dieu ,  qui  est  fait 
pour  Lui. 

Mais  il  est  convenu  d'appeler  "  '  .  ,'.  •  ertus  "  cer- 
tains actes  qui  se  rencontrent  dans  .  ;  sociale  ordi- 
naire et  qui  portent  sur  des  objets  c  r  ms.  de  "  petits 
riens "  en  apparence .  comme:  un  sourire .  un  mot  al  - 
mable.  une  réponse  polie,  un  regard  de  bonté  et  de  sym  - 
pathie.etc.  Dès  lors,  parle  principe  qui  les  suscite 
et  par  les  tésultats  qu'eUes  procurent .  ces  "  Petites  Ver  - 
tus  "  ont  une  réelle  grandeur .  une  vraie  noblesse .  Leur 
Indispensable  nécessité  dans  la  vie  religieuse  nous 
oblige  d'en  parler.  Nous  nous  bornerons  aux  princi- 
pales . 

1 .  -  L'iNDULOBNOE .  Cette  vertu  consiste .  non  pas  à 
ne  pp.^.  remarquer  les  fautes  ou  à  les  dissimuler,  mais 
A  voir  ce  qui  peut  les  diminuer .  les  excuser .  du  moins  Us 
expliquer . 

Est  Indulgent  celui  qui  ne  retire  pas  son  estime  à 
celui  qui  fait  une  faute,  mais  l'accueille  toujours  avec 
affection ,  dès  qu'il  le  voit  se  repentir . 

"SI  nn  acte  pouvait  avoir  "  cent  faces  ".  dit  St .  Pran- 
cois  de  Sales,  11  faudrait  l'envisager  toujours  du  meil- 
leur cbti.  Quand  la  «-ravlté  de  l'acte  ne  permet  aucune 
excuse.  11  faut  excuser  l'intention,  et  si  l'intention  eUe- 
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m«îme  ne  se  pent  excuser .  11  f ant  attribuer  la  faute  à  la 
faiblesse  humaine  ou  à  la  violence  de  la  tentation .  " 

2 .—  La  Bonkb  Hcmbuk  .  On  connaît  le  mot  de  St . 
François  de  Sales  :  "  Wi  Saint  triste  est  un  triste  Saint ." 
La  joie  et  la  bonp~  humeur  attirent  et  font  du  bien . 

"Heureuses  les  ftmes ,  écrit  un  aute'ir .  qui  se  dévou- 
ent à  procurer  autour  d'elles  ces  aimables  récréations , 
pendant  lesquelles  les  joyeusetés ,  les  jeux  de  mots .  les 
traits  spirituels .  les  i>etites  malices .  qui  ne  blessent  pas , 
éeayent ,  dérident  et  procurant  à  1  '  esprit  et  au  corps 
comme  une  nouvelle  création ,  les  rendent  l'un  et  1  '  autre 
plus  disposés  à  la  prière  et  au  travail .  "  Soyons  de  ces 
ftmes! 

3  —La  Condescendance.  "Avoir  de  la  condes- 
cendance ,  dit  quelque  part  St .  François  de  Sales ,  c'est 
s'accommoder  à  tout  le  monde  autant  que  la  Loi  de 
Dieu  et  la  droite  raison  le  permettent.  "  Ce  n'est  pas 
cette  faiblesse  de  caractère  qui  empêche  de  reprendre 
les  fautes  d'autrul ,  quand  on  y  est  obligé ,  car  ce  ne 
serait  pas  là  une  vertu ,  mais  un  péché  ;  c'est  être  comme 
une  boule  de  cire  molle,  susceptible  de  toutes  les  for- 
mes .  pourvu  qu'elles  soient  bonnes . 

Condescendre,  selon l'étymolosrie ,  c'est  "faire  descen- 
dre" sa  volonté  jusqu'à  la  volonté  d'un  autre  ;  c'est  re- 
noncer à  sa  manière  de  voir ,  de  penser ,  d'asrir .  pour 
embrasser ,  ou  tout  au  moins ,  pour  accepter  la  manière 
de  voir ,  de  penser  et  d'agir  de  ceux  qui  vivent  avec 
nous. 

Là  où  rèsme  la  condescendance ,  on  ne  connaît  pas 
ces  disputes .  ces  animosltés .  ces  contestations  ,  qui , 
parfois  pour  un  sujet  futile ,  troublent  toute  une  com  - 
munauté  ! . . . 

4 .  —  La  Politb«8«  .  Cette  vertu ,  en  soi  toute  hu  - 
malne ,  peut  être  sumaturalisée  par  le  motif  qui  nous 
la  fait  pratiquer. 

La  Politesse  est  "un  disir  de  Claire"  aux  personnes 
avec  lesquelles  nous  sommes  obligés  de  vivre .  Aux 
Supérieurs  elle  donne  le  respect:  aux  égaux  r estime  ; 
aux  inférieurs  la  bonté. 
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St.  Paul  ne  vlse-t-U  pas  cette  vertu,  quand  U  dit- 

.T'^Tf.î^'î""  '"  ««"-«A»»-  <Us  marguu  tPhanneur 
*i  de  déférence  f"    (Rom.  12. 10) 

La  poUtesse  surnaturelle  bannit  des  conversations  les 
paroles  srrosslères.  les  aUusIons  Indélicates ,  les  Inter- 
ruptions, les  cris,  les  rires  accentués.  De  la  mise 
elle  exclut  la  nésrllfirence  et  la  malpropreté.  De 
notre  démarche,  elle  écarte  la  précipitation.  l'Impa- 
tience, les  brusqueries . 

Les  personnes  du  monde  exlsrent  cette  politesse  de 
lame  reHsrleuse.  Avec  cette  vertu,  que  de  bien  elle 
peut  faire ,  comme  elle  arrive  à  attirer  les  autres  et  à  les 
srasner  a  Dieu  ! 

CONFESSION      Le  Sacrement  de  Pénitence  est  encore 

un  des  moyens  fondamentaux  pour  ma 

sanctlflcatlon.    Quelqu'  un  a  appelé  le  confessionnal 

^EMPosoia  DES  AMES."    On  ne  pouvait  mieux 

^;h?T  ,°  J  "  ^"  *  "ressusciter"  ou  à 
sruérir  de  profondes  plaies,  le  San»  de  Jésus  oui 
coule  dans  l'absolution,  "repose  et  pacifie."  '^s 
Saints  comprenaient  cela  ;  11  y  en  a  qui  se  confessaient 
tous  les  jours . 

Le  démon  est  Impuissant  sur  les  flmes  qui  se  confes  - 
sent  bien ,  c  '  est  pour  cela  qu  '  Il  tâche  de  détourner  du 
confessionnal  ou ,  tout  au  moins .  d'empêcher  qu'on  se 
confesse  bien . 

Pour  éviter  ces  écueils  : 

]  )  Je  me  confe«.seral  très  réfifullèrement .  touUs  les 
semaines .  au  jour  fixé .  Oserais-je .  par  ma  faute .  priver 
mon  âme  du  bain  salutaire  qu  '  elle  trouve .  par  chaque 
absolution .  dans  le  sansr  de  Jésus  -  Christ  ? . . . 

2)  Je  me  confesserai  bien ,  donnant  à  la  prépara- 
tion  le  temps  voulu. 

Mon  examen  de  conscience  sera  sérieux  ;  l'aveu  de 
mes  fautes  sincère  et  franc .  ce  qui  le  rendra  court  Ma 
contrition  doit  surtout  être  l'objet  de  mon  attention .  car 
•l.parlairrâce  de  Dieu .  Je  n'ai .  en  général,  qu.  des 
fautes  vénleUes  à  accuser,  ce  n'est  pas  tantreauniéra. 


YÎK  d  UNION  ai>K  k  SJCKE  COEUR 


Mon  détaillé*  de  cet  fantes  qui  Importe,  que  "la 
dotdeur"  qui  me  les  fait  resretter  et  "le  ferme  pro- 
pos "  de  ne  plus  les  commettre. 

Pour  faciliter  l'examen  de  conscience  à  l'Ame  rellsri- 
euse ,  voici  une  courte  méthode  que  l'on  pourra  suivre  : 

A .  —  Dbvoiks  envers  Dieu  . 

1)  Al -je  fait  la  pénitence  imposée  A  ma  dernière 
confession  7 

2)  Al- je  omis  quelque  exercice  spirituel ,  par  tié. 
deur .  ou  sans  permission  7 

3)  Al -je  fait  ces  exercices  avec  nésrlisencc  ou 
distractions  volontaires  7 

4)  Al- je  manqué  de  respect  à  la  chapelle  ,  par  mes 
paroles .  ma  tenue ,  mes  manières  ? 

S>  Al -je  fait  des  progrès  dans  la  perfection, 
comme  m'y  oblige  mon  état  7 

B.— Les  Voeux. 

/.  Pauvreté. 

1  )  Al  -  je  reçu .  pris .  acheté  ou  emprunté  sans  per  • 
mission  7 

2)  Al -je  détérioré  quelque  chose  par  ma  faute 
par  manque  de  soin,  par  précipitation 7 

3)  Al  -  je  eu  soin  des  objets  à  mon  usasre ,  comme 
appartenant  à  la  religion ,  au  Seigneur  7 

4  )  N  '  ai  -  je  rien  de  superflu .  rien  qui  soit  peu  con  - 
forme  A  la  pauvreté .  rien  A  quoi  j'ai  une  attache 
déréglée  7 

a,  CkttsteU. 

1)  Ai- je  été  fidèle  A  la  garde  de  mes  pensées  ,  de 
mes  affections  et  de  mes  sens  7 

I  )    Ai  -  je  prié  au  moment  des  tentations  ? 
MI.  Obéissance. 

II  Al -je  transgressé  la  Règle  eu  les  erdres  de 
mes  supérieurs  7 


?  I 


m 


YJE  d'VNlON  <Hk  It  SJCKE  COEVK 


2)  Al  -  je  mis  dans  mon  obéissance  l'esprit  de  foi . 
de  soumission  de  la  volonté  et  du  jugement  ? 

3)  Al -je  méprisé,  critiqué,  jusré,  calomnié  mes 
supérieurs ,  diminuant  ainsi  leur  autorité  ? 

4  )    Est  •  ce  que  je  sarde  toutes  mes  règles ,  ou  bien 

en  est  -  il  que  je  transsrresse  habituellement? 

C— Devoirs  ënvxrs  Le  Prochain. 

1)    Ai- je  manqué  à  la  charité  dans  mes  jMnsées  , 
mes  juiirements? 

2  )    Ai  •  je  blessé  la  charité  dans  mes  paroles .  par 
de  faux  rapports  ou  des  railleries  7 

3)  Ai -je  observé  la  charité  dans  mes  mnnières  , 
évitant  toute  impolitesse ,  toute  brusquerie? 

4)  Al -je  semé  la  discorde,  la  désunion   autour 
de  moi? 

5  )    Ai  -  je  repoussé  loin  de  mol  cette  basse  jalousie 

qui  s'afnisre  des  avantasres  d'autrui ,  de  leurs 
succès  et  même  de  leurs  vertus  ? 

6  )    Al  -  je  supporté  avec  patience  et  en  silence  les 

défauts   d  '  autrui ,    comme    on  supporte    les 
miens  ? 

7)  Al -je  pardonné  du  fond  du  coeur,  ou  y  a-t-il 
dans  mon  flme  des  sentiments  d'aigreur, 
d'antipathie,  de  vengeance? 

8  )  Ai  -  je  évité  toute  amitié  particulière ,  cette  peste 
des  communautés  7 

9)  Ai -je  pensé  aux  suites  funestes  du  scandale 
dans  une  communauté  et  &  la  nécessité  pour 
moi  de  donner  le  bon  exemple  ? 

D.  — Devoirs  Envers  Moi- Même. 

1)  Ai -je  rempli  tous  mes  devoirs  d'état  con> 
sciencieusement  ? 

2)  Ai -je  consenti  à  des  sentimmil  i  de  vaBlté. 
d  '  amour  -  propre  ? 
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3  )     Ai  -  je  été  bnsceptible  ? 

4  )    Ai  -  je  recherché  1  '  estime  et  la  louance ,  au  lien 

d'aimer,  comme  les   Saints,  l'oubli  et  les 
humiliations  7 

5  )    Ai  -  Je  asi  par  respect  humain  ? 

6  )    Ai  •  je  cédé  à  la  tristesse  et  au  découragement , 

en  cas  d  '  insuccès  ou  de  réprimande  ? 

7  ;    Ai  -  je  r  habitude  de  parler  de  moi  -  même  et  de 

m  '  excuser  7 

8  )    Ai  -  je  manqué  de  mortification  dans  ma  nourri  - 

ture ,  mon  sommeil ,  mon  travail  ? 

9  )    Ai  -  je  fait  des  efforts  pour  réformer  mon  carac  • 

tère7 

10  )  Ai  •  je  reçu  les  peines ,  les  épreuves  que  m  '  en  > 
voyait  la  Providence  avec  esprit  surnaturel  ? 

11)  Ai -je  pratiqué  une  parfaite  conformité  à  la 
volonté  de  Dieu  7 

12  )  Ai-  je  sanctifié  mes  repas ,  mon  sommeil ,  mes 
récréations ,  mes  occupations  ordinaires  7 


Après  ma  confession .  je  m  '  appliquerai 
à  produire  les  actes  suivants  : 


RENOUVEL 
LEMCNT 

1)  Je  remercierai  Notre- Seigneur  de  tout  mon 
coeur ,  d  '  avoir  lavé  mon  ftme ,  une  nouvelle 
fois ,  dans  son  précieux  Stme . 

2)  Je  ferai  avec  exactitude  et  piété  la  pénitence 
Imposée . 

3  )    Je  promettrai  de  nouveau  au  Sacré  Coeur  : 

Le  renouvellement  dans  la  pureté  d'intention. 

Le  renouvellement  dans  l'exactitude  à  tous 
les  exercices  de  piété . 

Le  renouvellement  dans  la  prépatatlon  aux 
Sacrements . 

Le  renouvellement  de  fidélité  dans  l'obser- 
vance de  la  Rèflrle . 


42 


y\E  dVNtON  a\<e:  Ii  S.1CRB  COEVR 


Le  renouTellement  dans  la  dépendance  et  la 
loumission  entière  envers  mes  sapérleurs . 

Le  renouvellement  dans  les  sentiments  de 
douceur  et  de  charité  envers  mon  prochain . 

Le  renouvellement  dans  le  srénéreux  accom  • 
plissement  des  devoirs  de  mon  état . 

Ainsi .  je  préparerai  pour  Jésus  "  une  meil- 
leure semaine  !  '  ' 


RF.COLLECTION 
DU  MOIS  . 


a) 


La  vie  religrieuse  offre  à  ses  en> 
fants  des  moyens  abondants  pour  la 
réforme  spirituelle . 


Les  Examens  de  conscience  pour  tous  tes 
jours . 
b  )    La  Confession  pour  toutes  les  semaines . 
c)    La  Recollection  pour  le  mois . 
d  )    La  Retraite  pour  /  '  année . 
Ce  que  l'examen  est  pour  chaque  jour,  ce  que  la 
confession  est  pour  la  semaine ,  la  recollection  men 
suelle  le  devient  pour  le  mois.     Cette  pratique  ne 
saurait  être  trop  recommandée  à  l'âme  relijfieuse. 
Si  donc  ce  n  '  est  pas  un  usasre  dans  votre  commu 
nanté,  par  votre  propre  initiative,  choisissez  un  jour, 
chaque  mois ,  pour  la  prière  et  le  recueillement  :  taites 
la  Retraite  mensuelle . 

Vous  y  trouverez  les  avantages  suivants  : 

1  )  Vos  forces  spirituelles ,  affaiblies  par  le  temps  , 
seront  réparées . 

2)  Vous  vous  rendrez  compte  où  vous  en  êtes 
avec  Dieu ,  avec  votre  prochain  et  avec  vous  - 
même. 

3)  Vous  pourrez,  à  la  lumière  d'En -Haut,  re- 
nouveler vos  bonnes  résolutions  dans  le  ser» 
vice  de  Dieu . 

4)  Une  "Revue  de  Confessions",  vous  donnera 
une  paix  et  une  joie  plus  grandes  :  vous  pourrez 
comparer  les  trains  et  les  pertes  du  mois  à  ceux 
du  mois  précédent . 


•i^lE  jv Niort  .iv'ft 


s  )   Vott»  pourre»  profiter  aussi  de  cette  occasion , 
pour  faire  votre:  "  di»bctioii  .  " 


DIRECTION 
SPlRITUELLt; 


I .    Sa  Naturb. 

La  direction  n  '  est  pas  la  confession . 
Le  but  direct  de  la  confusion  est  de 
porifler  l'ftme  dn  péché . 

Le  but  de  la  direction  est  de  faire  avancer  1  ftme  dans 
la  vertu ,  en  Indiquant  les  moyens  de  surmonter  les  dé- 
fauts et  les  Inclinations  naturelles  qui  pourraient  con- 
duire au  péché . 

On  peut  définir  la  direction  :  "  Z,  '  ensemble  des  conseils 
Qu  '  une  personne ,  expérimentée  dans  les  voies  de  Dieu  et  la 
science  des  Saints ,  donne  à  une  âme  gui  les  lui  demande,  afin 
d  '  avancer  dans  la  perfection .  '  *  (  *  ) 

II .    Nbcessitb  de  la  direction. 

L'Esprit -Saint  la  fait  ressortir  dans  ces  paroles  de 
la  Bible  :  "Malheur  à  Qui  est  seul  et  Qui  tombe ,  sans  avoir 
personne  pwr  le  relever."    (  Eccle.  IV.  10.) 

"  Ne  vous  appuyex  jamais  sur  votre  prudence ,  dit  ailleurs 
l'Esprit  -  Saint .  ne  soyez  pas  sage  à  vos  propres  yeux  ...le 
conseil  vous  gardera   (Prov.III.5.  7.  — XI.  11.) 

Les  Saints  font  écho  à  la  voix  de  Dieu  .  St .  Ausrus  - 
tin  écrit:  "  Celui  Qui  n'a  Pas  de  maître  ressemble  à  un 
aveugle  sans  guide  ;     SicUT  CŒCDS  sine  ddctorb  ,  sic 

HOMO  SINE   DDCTORB  . 

St .  Bonaventure  résume  ainsi  les  raisons  Qul  militent 

pour  la  direction  spirituelle  : 

Un  directeur  est  nécessaire,  dit-il,  pour  apprendre 

à  l'Ame  : 

Ce  qu'elle  <?  oit  savoir , 

Ce  qu'elle  doit  fuir , 

Ce  qu'elle  doit  pratiQuer . 
L'office  du  directeur,  dit  encore  Je  même  docteur, 
c'est  de  guider  l'âme  dans  l'exercice  des  vertus .    Or , 
sous  ce  rapport  : 


(•)    Nottt    ■ttlToss   Ici  re«ceUemt  '' Livrt  **t  Pr*f*tMt  ,"* 

'PASSIM.) 
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Savoir  est  pen  de  chose , 
Vouloir  est  un  peu  pins , 
Fratiçuer  c'est  tont . 

Mais  U  pratique  demande  un  aide  qui  soutiens* , 
stimule,  relève  et  encouraire.  En  effet,  conclut  1* 
saint  doctem-  :    Tout  homme ,  Ici  •  bas ,  est  : 

"  Un  voyageur ,  à  qui  U  faut  un  guide , 
"  Un  malade ,  à  qui  11  faut  un  médecin , 
"  Un  convalescent ,  à  qui  il  faut  un  soutien , 
"  Un  ap^enti ,  à  qui  il  f  f>ui.  un  maître . 

III  •    Matibkb  db  la  dirbction. 

"  C/ne  vertu  à  acquérir  ou  un  défaut  à  combattre ,  voilà 
la  matière  qu'on  peut  appeler  "  le  fond  "  de  toute  dl  • 
rectlon .  " 

La  première  vertu  à  choisir  sera,  tout  d'abord,  la 
fidélité  à  la  Régie  et  aux  exercices  religieux . 

Impossible  d'avancer  dans  la  vertu,  sans  cette  fidélité 
qui  brise  i>eu  à  pen  la  volonté  et  la  dispose  tout  parti* 
cnlièrement  à  recevoir  les  sTflces  de  Dieu . 

Autres  sujets 

qui  offrent  une  matibrb  abondants 

a  la  dirbction. 

1 .  —  Actions ,  événements  :  légèretés ,  oublis ,  humilia  • 
tlons  ;  leur  effet  sur  nous . 

2 .  —  Tentations  :  même  s'il  n'y  a  aucun  consentement , 
spécialement  celles  contre  nott  a  vocation  et  notre 
état .  contre  l'emploi  qui  nous  est  confié . 

Il  n'est  tien  que  le  démon  redoute  comme  d'être 
découvert .  "le  mord  en  silence .  dit  un  auteur ,  c'est 
un  servent  caché  sous  une  pierre  ;  levés  la  pierre,  nu.JtM 
à  nu  le  serpent ,  et  à  f  instant  il  fuira .  " 

3.  —  Découragements  et  ennuis;  résistance  qu'on  y  a  ap  • 
portée  ;  remèdes  qu'on  a  cherchés .  Souffrances 
d'ftme  et  de  cœur  ;  leurs  causes  réelles  ou  supposées . 

4 .  —  IncliniUions  et  Dispositions  t 

a)    Pour  certains  défauts:   bavardage,    vanité. 
Jalousie ,  moquerie . 
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e) 


t) 


K) 


b  )    I^wr  certaines  personnes  ,  que  nous  almoni  et 

recherchoni  plus  Que  d  '  autres . 
c;    Pour  certains  emplois  :  tel  grenre  d  '  étude  par 

exemple ,  tel  travail  particulier . 

d;    Pour  certaines  vertus,  dont  nous  trouvons  la 
pratique  plus  difficile .  ou  pour  lesqueUes  nous 
éprouvons  un  attrait  spécial . 
Dispositions  du  corps:   maladies,   malaises, 
accidents .  fatigues  .  indispositions  . 
Dispositions  de  l'âme .  concernant  la  piété  .  la 
sainte  communion .  la  méditation .  les  grâces 
dont  Dieu  nous  favorise ,  nos   dévotions  pré- 
férées ,  les  livres  que  nous  lisons ,  etc . 
yie  de  tous  les  Jours  :    pet  missions  à  deman- 
der ou  à  renouveler,  difficultés  à  exposer, 
manière  de  remplir    son    emploi,    support 
mutuel  avec  les    personnes    qui   nous   en- 
tourent . 
r .    Avantages  dk  la  direction  . 
1 .  -  La  direction  "  ouvre  et  dilate  .  "    C  '  est  à  juste 
titre  '  a  '  on  1'  appelle  aussi  "  ouverture  de  coeur  . 
Il  esi  des  jours  où  il  faut  pouvoir  vider  le  trop  plein 
de  son  coeur ,  formé  par  les  souvenirs  .  les  regrets  . 
1  '  ennui ,  les  tentations .     A  ces  peines  in  térieures  . 
il  n'y  a  qu'un  remède:  V ipanchement .    Si  la  di- 
rection n'est  pas  faite,  on  ira  chercher  ailleurs  ,  et 
toujours  à  son  propre  détriment,  un  coeur  sym- 
pathique . 

2. -La  direction   nous  aide  à  connaître  nos  dé- 
f  auts  et  à  les  corriger . 

3  -Elle  nous  fait  pratiquer  la  vertu  avec  plus  de 
facUité .  préservant  notre  esprit  de  toute  illusion . 
4. -  EUe  est  on  remède  à  toutes  nos  tentations  . 
I  -En  résumé:  la  direction  est  une  force  dans 
notre  faiblesse .  une  lumière  dans  nos  ténèbres  une 
consolation  dans  nos  peines,  un  secours  en  tout,  par 
le  conseU  et  1  '  appui  que  nous  y  trouvons . 
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RETRAITE       La  flrrude  grâce  de  l'année   pour  1  An* 
ANNUELLE     reU«lenie  .  c'est  la  Retraite  annneUe . 

C'est  l'époque  de  la  moisson  poar  afle. 
parce  qme  e'est  le  temps  de  la  visite  de  Jésua . 

Poar  bien  profiter  de  votre  Retraite ,  faites  i  précé- 
der d'une  préparation  sirieuu .  Pensez-y  ngtemp» 
d'avance.  Implores  l' Esprit  -  Saint  :  faites  ano  fer 
vente  neuvaine  an  Sacré  C  eur  et  dors  dès  l'ouver  - 
ture  des  saints  exercices,  vous  serex  vi aiment  sous 
I  '  influence  de  Dieu  et  tirerez  srrand  profit  de  ct  «  jocrs 
u(?  ffrAces  qui  passent  si  vite... pour  ne  plm  «ve- 
nir!... 

Pendant  la  Retraite,  l'âme  religieuse  fonde  les  re- 
plis de  son  coeur.  Elle  revient  s  ir  les  vrais  principes 
delà  perfection  et  volt,  devant  »ieu.  .'.  vraiment  la 
pratique  de  sa  vie  cadre  .  f'c  '*  la  theor  e  "  Cu  règle 
le  passé ,  et ,  A  la  faveur  d  silence  p  -  de  la  solitude  qui 
favorisent  tant  ce  grand  tr  .vail, .  -épar«  pour  ave- 
nir des  jours  nouveaux . 

Ainsi  "préparée"  et      suivie"        ec    ^erv«aï,    qaf 
dira    l'influence    profonde    qu'une    bc    j«    Ratrai 
peut  mercer ,  parfois  sur  tonte  une  vie ... . 


CONCLU  ION 


PUISQUE  .  désormali .  je 
groupe    d'élite,    de      • 
décidés  à  aimer  le  Sacré  * 
lèvres,  ou  d'une  façon  \ 
sérieusement,  à  la  sueur  u 
de  St.  Vincent  de  Paul,  po^.. 
veaux  que  je  trace  pour  ma 
les  résolutions  suivantes  ' 

mots: 

P««  Ipsum  et 
Cvu  Ipso  et 
Im  Ipso  ! 


l.     PER    IPSUM 


eux  ta.re  partie  de  ce 

'  '  Gardes  d'honneur  '  * 

ion  pas  du  bout  des 

-  sentimentale,  mais 

front,  selon  le  mot 

uter  ces  plans  nou  • 

demain ,  je  prends 

me  dans  ces  trois 


•  Pa»  I  R  Sacrk  CoFr»     désormais,  je  veux  animer 
toute  ma  vie .    Il  me  le  demande  : 
"  Tout  faire  par  son  Sacré  Coeur  ;" 
"  Suppléer  à  f  î  qui  nous  manque  et  à  ce  qui  manque 
AUX  autres  par  les  mérites  de  son  Sacré  Coeur  ;" 
"  Apaiser  la  justice  du  Père  et  Lui  rendre  une  gloire 

Infinie .  par  l'offrande  du  Sacré  Coeur . . .  ' 
Von*  ce  qu'il  a  chargé  la  Bse.  Marguerite   Marie 

de  me  répéter . 
Ma  vie  ne  pourra  qu'y  gagner  immensément.    Ma 
tiédeur .  en  passant  par  les  flammes  du  Sacré  Coeur  , 
se  changera  en  ferveur. 

)Mes  Iftchetés ,  ma  faiblesse  en  face  du  sacrifice  se 
convertiront  en  force  et  en  courage,  si  je  les  fais 
toucher  aux  plaies,  aux  épines  et  à  la  croix,  que  je 
tro«T«  Associées  an  Sacré  Coeur . 
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Ma  jalousie,  mes  étroltesses  et  mon  peu  de  gêné» 
rosité  devront  céder  devant  l'universalité  et  le  rayon- 
nement de  son  Infini  amour . 

Ha«  Lci  .  j'offrirai  tontes  mes  actions:  mes 
prières ,  mon  travail ,  mes  efforts .  Lui  demandant  de 
suppléer  par  ses  mérites  Infinis  à  toutes  les  imperfec 
tions  de  ma  vie  . 

"  Pa  R  Loi  "  surtout ,  je  sanctifierai  mes  souffrances 
et  mes  larmes .  en  les  unissant  à  son  sang  divin  pour 
l'expiation  de  mes  péchés  et  de  ceux  de  tous  les 
hommes . 

Pab  Lci  par  ses  sentiments  si  parfaits,  je  vivi- 
fierai toutes  mes  dévotions  de  Rèele  :  ma  dévotion  à 
Marie,  à  St.  Joseph,  aux  Sts.  Angres.  Ames  Saints 
Patrons ,  aux  Ames  du  pursratoire . 

Delà  sorte,  la  dévotion  au  Sacré  Coeur,  loin  de  di- 
minuer mes  autres  dévotions ,  deviendra  leur  lumière 
et  leur  stimulant . 

II.     CUM   IPSO. 

'  Av«c  LUI .  avec  le  Sacré  Coeur,  faisant  de  Lui 
mon  Assoai,  mon  Aide,  mon  Cyrinéen  dans  mes  be- 
soins ,  combien  j  '  aurai  de  puissance  ! . . . 

AvKc  ini .        d'abord:   "jb  mb  sanctipiseai." 

Combien ,  sous  ce  rapport ,  les  choses  changeront  i 
Comme  la  sainteté  elle-même  me  deviendra  plus 
facile,  cette  sainteté  que  je  dois  acquérir,  suivant 
l*esprit  de  mon  Institut  et  suivant  les  conseils  et  les 
directions  de  mes  fondat.)urs . 

La  charge  que  je  remplis ,  les  œuvres  dont  je  m'oc- 
cupe, dépendent  de  mon  désrré  de  sainteté.  Or  la 
sainteté  est  si  Intimement  liée  avec  la  dévotion  au 
Sacré  Cœur! 

Je  ne  pèserai  jamais  asses  ces  belles  paroles  écrites 
par  la  Bse .  Mararuerite-Marie  :  "Jtae  tacbé  pas  çu  '  ii 
f  oit  nul  txtreict  <U  dévotion  dans  la  via  ttirituellt ,  çui 
mt  plus  prtprs  pour  iltver,  ta  Ptu  d*  tamps,  un*  àma  à 
Im  piut  kéuUê  par^tim  ftM  la  eut  ta  du  Smeri  Coaur.  " 
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ensuite.  "Je  veux:  «akctifim  l«« 


AVKC  Loi 
AUTKM .  " 

Oull  et  ie  le  ferai  per  le  même  moyen:  la  Dévotion 
à  ton  Sacré  Coeur.  Je  1  ' enselsrneral  aux  ftmet. 
l'attirerai  leur  attention  sur  ces  merveilles  qu  ils  ne 
ionnSnt  pa,  et  Que  mol  je  puis  étudier  dans  le 
silence  de  mon  couvent .  • 

Tout  en  aimant  toutes  les  oeuvres  qui  favorisent 
cette  dévotion,  je  m'appliquerai  néanmoins,  d  une 
façon  spéciale,  à  la  grande  Œuvre  de  Mo»»»»;;^"; 
LArchZfrérù  de  Prière  et  de  Pénitence,  si  chaudemen 
recommandée  par  le  Pape  Pie  X  et  par  tant  de  Mem- 
bres de  la  Hiérarchie  catholique . 

Cette  Œuvre  a  une  histoire  siiouclmnte  «t  réallae 
d'une  façon  si  actuelle  et  si  solide,  la  vraie  dévotion 
au  Sacré  Coeur. 

jemeferall'Apôtre  de  cette  Archiconfrérie ;  Je  luf 
gagnerai  des  Associés:  je  propagerai  les  »~W«  ^' 
belles  du  Sacré  Coeur  de  Montmartre,  ses  médailles. 

ses  statues .    (  *  ) 

Quelle  co.iolation  pour  moi.  maintenant  déjA  et 
.urtout  sur  mon  lit  de  mort .  si .  grâce  à  de  persévérants 
êSort».  J'arrive  à  faire  adopter  l' Archiconfrérie  par 
quelques  familles .  par  une  école .  par  une  paroisse  l 

OueUe  récompense  le  Maître  me  promet  : 

•  Ceux  «Ml  ptopagtont  têtu  divûiten  . 
auront  leur  nom  inscrit  dam  mon  Cof^* 

Pi  il  m  '  en  ura  jamaù  effafé 


(•)     Pourto««le«  fenielgmem«m«  co>c«tB«at  cett.  <Eu»f« 
4crif«  4  r  «dietl*  suivante  : 

AKCHXCOMFKXftIB  DB  PRIBRE  BT  DB  PBWITBMCB  , 

CoUigt  dâ  l'Assomption, 

Wotccstet .  Ma«« . 


30  »"//:  d  if.wioN  fii'ft  le  s.icrtE  cor.im 

m      IN  IPSO. 

"  Daw •  LB  Sackb  Cobck  ",  enfin ,  Je  veux  déaormali 
dresser  ma  demeure .  pour  v  vlwt  et  y  mourir  t 

D  '  abord  :  "  Jb  Vbux  7  Vivbb  !  " 

Oui  !  cette  merveUle  peut  se  réaliser .  je  puis  arriver  à 
vivre  dans  le  Sacré  Coeur  ! 

J'y  vivrai  surtout  à  r heurtât  mes  ptintt .  quand  il  fera 
noir  dans  mon  Ame . 

Je  me  rappellerai  alors  par  où  ce  Coeur  Divin  a  dû 
passer:  le  jardin  de  lasronie,  la  trahison,  le  couronne- 
ment d'épines ,  1  '  heure  des  ismobles  crachats  et  des 
sacrilèfires  fénuflezions ,  la  condamnation  à  mort  et  le 
dernier  soupir . 

Et  II  a  passe  ^i  -  divers  tout  cela  sans  mot  dire ,  par 
amour  pour  moi! 

Dans  ce  Coeur  aussi ,  je  vivrai  à  l  '  keun  de  mes  joies , 
de  mes  consolations .  de  mes  succh . 

Je  m'animerai  alors  ded  mêmes  sentiments  qui 
L* ont  animé  Lui-même .  sentiments  de  calme ,  de  sir?  - 
plicité,  d'humilité  profonde,  quand  on  voulai:  Le 
faire  Roi  et  que  la  foule  en  délire ,  agitant  les  palr.es  , 
chantait  les  glorieux  Hosanna  ! .  . 

Ce  Coeur  alors  planait  plus  haut ,  sans  bruit  II  se  dé  • 
robait  A  ces  heures  de  gloire  trop  précoces  et  ren- 
voyait vers  son  Père  ces  acclamations  triomphales . 

SI ,  dans  cette  vie  dt  cœur  A  cœur,  je  veux  parvenir 
Jnsqu'A  r intimité .  voici,  pour  «ruide.  quelques  con- 
seils écrits  par  la  Bse .  Maramerite  •  Marie . 

"L'âme    qui  sera  la    plus  humble  «t  U   plus   mé- 
prisée ,  sera  la  plus  avant  dans  ca  Coaur  adorable  . 

"La   plua  dépouillée   at  dénuée  de  tout,  la  poaaé- 
>    dara  daVanta(a . 

"La  plua  mortifiée,  en  aora  la  plua  carasaée. 


YIF,  ri  UNION  aVK  le  SJCKE  COEVR 


"  U  p«u«  oMU«ânt«  .  L«  f«r»  triompher . 

"  U  plu»  chtrltobU  .  en  sera  U  plu»  «Imé» . 

"U  plu»  •lUncleu»e.  en  .en  U  mUuie  en»»lfnée . .  .' 

Dans     le      Sacrb     Cœcr    «uMi:      "J»   veux 

MOURIR  !  " 

Une  vie  passée  dons  le  Divin  Coeur  ne  peot  que  pré  - 
parer  une  belle  et  douce  mort . 

Oui  l  toutes  les  âmes  qui  auront  vécu  âans  le  Sacré 
Coeur .  pourront  expérimenter .  à  1  '  heure  suprême .  ce 
que  la  Bse .  Marguerite  -  Marie  a  écrit  : 

•  Ah:     Qt    •  II.    f.ST    IM.t   X    |.F     MOIBIF. 
OCAND.     DlRAifT    SA    VIK  . 
ON    A    BIEN    AIME    I.F.    SACRK    COHIR 
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